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Quelles leçons doit 
de la Foire-i 

-on tirer dn succès 
Exposition ? 

LA Foire-Exposition de Mor-
iaix, du Trégor, de lu Gor-
nouaille et du Léon vient 

de rempor ter un succès magnili-
q u e e t aniplenienl mérite. Malgré 
un temps maussade, une roule 
considérable de visiteurs, plus de 
30.000, est accourue de toute lu 
Région. 

Ht ce n'est plus maintenant 
seulement l'attrait fie la Foire-
Haute et de ses attractions qui 
fait converger les regards vers 
Moriaix, c'est cette manifestat ion 
économique si longtemps at ten-
due et enlin réalisée. Les tran-
sactions commerciales ont dé-
passé cette année les prévisions 
les plus optimistes. C'est un suc-
cès, un gros, un très gros succès. 

A quoi donc devons nous cette 
complète réussite d 'une mani-
festation économique don t cer-
tains j u g e a i e n t téméraire la 
création dans notre ville, pour-
tant toute indiquée, par sa situa-
tion géographique ? 

En premier lieu à la parfaite 
harmonie , à l 'entente véritable-
ment fraternelle qui n'a cessé de 
régner entre les organisateurs et 
les commerçants , qu'ils soient de 
Moriaix ou d'ailleurs. Nous avons 
enlin compris chez nous que 
l'union fuit la force, et que cette 
union est lu condition pr imor-
diale du succès. 

Etait-ce sullisanl pour que lu 
Foire-Exposi t ion;non seittemertt 
atteignit le but cherché, mais 
encore le dépassât. Non, ce qu'il 
fallait aussi, c'est que de jeunes 
a c t i v i t é s se dépensent , sans 
compter les heures , sans con-
naître les fatigues. 

L 'expéi 'ence des vieux rou-
tiers de la vie économique du 
pays, de ses besoins, de ses dé-
sirs, étail nécessaire, indispen-
sable. Mais elle n'étuit plus sulli-
saiite. 

El il s'est trouvé à coté de ces 
anciens, heureux de guider, de 
conseiller, une phalange de ces 
jeunes hommes, pleins de foi 
dans lu réussite, remplis d 'une 
uctivité débordante et ne de-
mandant qu'à la dépenser . 

Aucun de n o s lecteurs ne 
m'en voudra, j 'en ai la cert i tude, 
de citer ici celui qui personnifia 
cette génération montante qui 
marche ù l'assaut du progrès, 
de tout le progrès économique 
comme social, j 'ai nommé Louis 
Patault . 

11 n'y u pus longtemps que j e 
le connais, quelques mois à 
peine. Mais, comme tant d'autres, 
j 'ai été empoigné, dès le p remier 
coiiluct, pur su bonhomie sou-
riante, entraîné par celte éner -
gie froide et rélléehie. Avec lui 
pus d'obstucles insurmontables , 
pas de problèmes qui ne se ré-
solvent, même quand ils sont u 
plusieurs inconnues. Louis P a -
tuult u dù, dans sa jeunesse, 
remporter de nombreux prix de 
mathématiques. 

C'est ù lui et ù tous ceux qui 
s'identifient en lui et qui m'ex-
cuseront de ne pas les citer parce 
qu'ils sont trop, à toule cette 
pléiade de jeunes volontés ar-
dentes et réalisatrices qu'est dû 
le succès. Loin des rumeurs de 
la politique ils .marchent de l 'a-
vant, coude à coude, vers le 
môme idéal de progrès économi-
que, facteur indispensable du 
progrès social. 

Et maintenant que j 'ai rendu 
l 'hommage qu'ils méri taient , à 
tous, anciens et jeunes , qui res-
teront toujours solidement unis, 
car le progrès c'est un moteur 
dont les j eunes sont l'accéléra-
teur et les anciens le frein, quelle 
leçon devons-nous t irer de cette 
magnifique manifestation de la 
vie économique régionale ? 

Tous les espoirs sont mainte 
nan t permis. Il faut voir plus 
grand, il faut s 'é tendre. Car le 

t r iomphe d 'aujourd 'hui aura un 
lendemain . Il faut s 'attendre à 
voir s 'amplifier chaque année 
noi re foire-exposition. Il faut 
donc s 'agrandir. 

P a r où '? Cette question mérite 
une étude spéciale ù laquelle 
nous consacrerons plusieurs ar-
ticles. Mais il faut faire vile et 
bien et ne pas se laisser sur-
p rendre par le temps, tout en se 
tenant dans les limites d'un bud-
get déjà lourd. 

On peut dès maintenant pré-
voir un plan d'extension général 
qu'on pourrai t exécuter par pa-
liers au fur cl à mesure des be-
soins. 

Nous fuisons pleine confiance 
aux h o m m e s cpii ont lu lourde 
charge de mene r à bien cette 
tùche. Celle confiance ils l'ont 
méri tée par leur labeur opiniâtre 
et aussi par la magnifique réus-
site (fui est, pour ceux qui les 
connaissent , leur meilleure ré-
compense . 

A tous ces bons artisans du 
progrès économique de Moriaix 
et de sa région, à tous ceux, pe-
tits et grands qui ont collaboré 
au succès, le l 'hure adresse ses 
chaleureuses félicitations et ses 
vœux ardents pour le t r iomphe 
de lu foire-exposition de lil'i'.l. 

Paul LESSARD. 

l . e J * ! t a r e réserve sa tribune 
libre à toutes les idées, à toutes les 
réclamations pourvu qu'elles répon-
dent à son idéal de justice sociale 
dans la collaboration des classes 
pour le plus grand bien des intérêts 
de notre région et de notre pays. 
n n n n n n n n n n n n n n n n n n n n n n n n a n n n n n u n n n n n n r 

V o u l o i r 

Points de vue 

C'est une histoire il'Amérique, mais 
iiulhenlique celle-ci. C'est l'histoire 
tles ilebuls tlans la nie (le M. Herbert 
lloover, candidat des secs à la prési-
dence des ICtuts-Lnis. 

Ilien qne l'Amérique soil une démo-
cratie, là-bas, comme eller nous 
d'ailleurs, celui qui attend que les 
cailles lui tombent toutes rôties dans 
le bec, celui qui n'a pas l'énergie de 
dire : je veux, celui-là est bien à 
plaindre. C'est le sort de tous les fai-
bles, de tous ceux qui n'osent pas. M. 
Herbert lloover a osé. Il a réussi. 

Il n'était qu'un pauvre orphelin, et 
yarçon de ferme. Il est aujourd'hui le 
candidat de plusieurs millions de 
républicains à la plus limite magis-
trature des Etats-Unis et du monde 
entier, cur le dollar est roi. 

A quoi doit-il sa fortune ? /I son 
esprit d'initiative, à sa volonté d'ar-
river. Le feu se déclara un beau jour 
dans la porcherie d'une ferme. 
Vingt cochons y étaient enfermés. Le 
fermier promit cinq de ceux-ci à 
celui qui les sauverait tous. Herbert 
Hoover n'hésita pas ; cinq cochons 
pour lui célait une fortune. Il les 
sauva, toucha le prix convenu et, 
avec cet argent, partit à Stand font 
où il apprit à lire et à écrire. Depuis 
il a fait son chemin. 

— Qu'est-ce que cette histoire, me 
direz-volts, vient faire sous le viaduc? 

— Je connais pas mal de gens dans 
le pays qui pourraient revendiqiier 
l'honneur d'avoir été un Herbert 
Hoover, en pelil. Du haut du viaduc 
on voit loin, si loin que cette histoire 
d'Amérique pourrait bien être l'his-
toire de plus d'un morlaisien. 

— Avec de l'esprit d" suite, de la 
volonté et une faible part de chance, 
chez nous, comme en Amérique, on 
arrive. T'a compris, Jean-I.ouis. 

U Ve i l l eu r . 

n n n n n a n n â a n n n n n a n n a n n n n n n n a n n n a n n n n n n . 

A b o n n e z - v o n » — un journal in 
dépendant ne pouvant vivre que par 
ses abonnements et sa publicité. 

A k h i - M U - A b o n n e z - v o a s . 

S E Un Zeppelin vient de fran-
chir l'Atlantique. C'est la deuxième 
fois que les allemands réussissent 
ce coup d'audace. Je dis bien au-
dace, car le dirigeable est à la 
merci des éléments, tempête ou 
foudre. Nous en avons fait la triste 
expérience avec le Dixmude. Les 
allemands eux-mêmes 11e disent 
pas leurs déboires et le nombre 
important de navires aéjiens qu'ils 
ont perdus, avant de réussir à ren-
dre dirigeables leurs énormes ma-
chines. A-l-011 assez rigolé chez 
nous de ces Zeppelins ! On en riait 
un peu moins pendant la guerre 
quand ils nous laissaient tomber 
quelques tonnes de bombes sur le 
crâne. Les allemands, qui à la lin 
de la guerre, sortaient un Zeppelin 
par semaine de leurs usines de 
Staaken, à côté de Berlin, ont con-
tinué dans la paix à faire, 11011 pas 
de la série, mais quelque chose de 
grand, de colossal. 

Leur Zeppelin dernier né a 
mètres de long. :i() mètres de dia-
mètre ; sa capacité est de lOâ.OOO 
mètres eu lies. Il emportait dans sa 
randonnée transatlantique (M) vo-
yageurs en plus de l'équipage. On 
se rend facilement compte du peu 
de maniabilité d'une pareille masse 
et des difficultés qu'elle doit ren-
contrer dans des éléments hostiles. 
C'est d'ailleurs ce qui s'est produit 
et le Comte Zeppelin n'a dû qu'ail 
sang-froid et à la technique di| 
commandant Eckener et au mépris 
de la mort de son équipage, d'avoir 
réussi ce magnifique raid. Chapeau 
bas devant ces hommes. 

Maïs quelles conclusion* tirer de 
ce raid ? Le Zeppelin a mis 111 heu-
res 51 minutes pour relier Merlin à 
New-York. On lie met guère plus 
longtemps par le paquebot. Donc 
gain de temps nul. Le voyage lut-il 
confortable ? Tous les passagers 
furent tellement secoués par le 
roulis qu'ils demandèrent à cire 
descendus n'importe où. par n'im-
porte quel nioven. 

Seuls les amateurs de sensations 
fortes retiendront leurs places poul-
ie retour. Il y a d'ailleurs plus de 
demandes que de places. 

L'opinion unanime, en Angle-
terre comme en Amérique, esl que 
le jour est encore loin où les voya-
geurs pourront se rendre en diri-
geable de l'ancien au nouveau 
monde, comme si c'était une chose 
naturelle. 

Un vapeur grec a coulé le 
sous-marin français Ondine, en 
pieine nuit, au large de Vigo. Il y 
avait à bord 4:i hommes d'équi-
page. Ce bref communiqué, il n esl 
pas besoin de le dire, a causé une 
émotion d'autant plus considéra-
ble dans notre région que la majo-
rité des marins embarqués sur le 
sous-marin étaient bretons. 

Ce qu'on ignore encore ce sont 
les circonstances dans lesquelles 
s'est produite la catastrophe. Elles 
paraissent quelque peu étranges, 
si étranges même que l'opinion pu-
blique grecque est soulevée contre 
le capitaine du navire qui, au lieu 
<Ie croiser dans les parages de la 
catastrophe, jusqu'au lever du jour, 
afin (le savoir d'abord qui il avait 
évenlré, et d'étudier ensuite les 
possibilités de sauvetage, poursui-
vit sa route, tel un vulgaire chauf-
fard qui vient d'écraser un piéton. 

On n'a jusqu'ici rien pu tirer de 
ce marin. Il a bien senli un choc, 
mais a cru qu'il avait heurté une 
épave. Il esl heureux que les mate-
lots du vapeur grec aient délié 
leurs langues dans les bouges de 
Rotterdam où VEkalerina-Coulan-
ilris est en réparation, sans cela 
nous serions encore sans nouvelles 
de l'Ondine qui était partie de 
Cherbourg dans la nuit du 2 au ;t 
Octobre. Le vapeur grec arrivait 
dans la nuit du 8 a u 9 à Rotterdam. 
Ce n'est que le 11 que notre consul 
apprenait les conversations tenues 
par les marins grecs. Pourquoi le 
capitaine du vapeur naufrageur 
n'a-t-il pas signalé dès son arrivée 
la collision qui s'était produite ? 
L'enquête se poursuit minutieuse ; 
elle sera longue. Mais toutes les 
responsabilités doivent être éta-
blies. 

Le Phare salue avec émotion la 
mémoire de ces quarante-trois 
braves, victimes de la mer, et s'in-
cline avec respect devant la dou-
leur (le leurs familles en deuil. 

2UK Nous avons signalé, la se-
maine passé, les fuites inconceva-

bles qui se produisaient nu Quai 
d'Orsay. Nous réclamions une en-
quête pour rechercher le fonction-
naire responsable de la divulgation 
des documents, qui ne sont pas 
précisément fails pour courir les 
rues. 

L'enquête que réclamait l'opi-
nion publique a été faite et l'on a 
appris des choses bien curieuses. 
Le nom du fonctionnaire est main-
tenant connu : c'est M. de Nohlet 
d'Anglure, tout Irais promu. 

Il faut croire qu'on ne lui a pas 
appris que la première qualité d'un 
diplomate, c'est la diSfcrétioii, car 
il se lia avec 1111 journaliste fran-
çais, M. Roger Delaplanque, lui-
même en relations avec le repré-
sentant tle l'agence américaine 
Hearst. On voit la tilière. 

11 est probable que dans toute 
cette affaire les dollars ont joué 
leur rôle. Les intrigues féminines, 
aussi, à ce que l'on dit. Les émolu-
ments d'un débutant dans la car-
rière n'ont rien de pharainineux et 
la vie esl chère à Paris quand 011 v 
fait la fête. 

Quoiqu'il en soil il est inadmis-
sible que des documents de l'im-
portance de l'accord naval franco-
anglais traincut sur les tables de 
notre ministère des Affaires Etran-
gères. H faut croire qu'il n'y a pas 
beaucoup d'ordre dans la ¡liaison. 
A moins (pie ce jeune attaché ne 
lut dans les secrets des dieux, mais 
j'opinerais plutôt pour la première 
hypothèse. 

Le Conseil des Ministres s'est 
occupé de cette affaire. Que M. Poin-
caré, qui est 1111 homme d'ordre, 
(dans son département ministériel 
je suis sur que rien ne trahie) don-
ne 1111 coup de main ù son collègue 
des Affaires Etrangères pour gérer 
son département. L'ieil du maître, 
il n'y a encore rien de tel pour que 
tout rentre dans l'ordre. 

3IK Connaissez-vous les articles 
70 et 71 de la loi de Finances ! 

Probablement pas, b ien que, 
depuis irtic quinzaine ils fassent 
couler beaucoup d'encre. 

il s'agit île l'autorisation à accor-
der aux missions étrangères pour 
s'établir en France. 

Il s'agit (le leur recrutement, il 
s'agit de l'avenir de rinlluer.ee 
française, de la pénétration de la 
civilisation.française à l'étranger, 
en Orient principalement. 

Sur le principe, il 11e semble pas 
qu'il y ail désaccord entre les dif-
férents partis. Maison l'on ne s'en-
tend plus c'est sur les modalités 
d'application des textes. Les uns 
veulent bien, hors de la loi des 
linaiires, examiner le cas. Mais il 
y a urgence. Le mieux 11e serait-il 
pas, puisque la loi de Finances 
esl prête, (l'examiner les textes dès 
que les articles 7(1 et 71 viendront 
en discussion ? 

C'est à cet avis que s'est rangé 
le Conseil des Ministres. On dis-
cutera. La Chambre des Députés 
est faite pour cela. 

J'ai recueilli cette semaine, 
pour 111a documentation person-
nelle cl l'édification de nos lecteurs, 
toutes les coupures des quotidiens 
relatant des drames passionnels. 
Je 11e voudrais pas vous en imposer 
la lecture ; elfe serait longue et 
fastidieuse. Ce 11e sont que coups 
(le revolver échangés entre femme 
et mari cl viee-versa, ou entre des 
amants. 

La vie conjugale moderne prend 
une tournure quelque peu mouve-
mentée. La responsabilité en in-
combe surtout a l'indulgence im-
pardonnable des jurys populaires. 
Quand il s'agit d'un drame pas-
sionnel 011 acquitte à tour de bras. 
Le plus (pie le porteur de browning 
puisse éeoper, c'est cinq ans. C'est 
vraiment pour rien. Ne pourrait-on 
pas également interdire la vente 
des armes à feu à tous ceux qui 11e 
justifieraient pas de la nécessité 
d'en posséder une ? Quant 'aux 
autres, 011 p o u r r a i t les obliger 
à p o r t e r d e s armes visibles, un ca-
non de ¡17, par exemple. Le public 
serait ainsi prévenu. Car on n'a 
pas toujours affaire à de bons li-
reurs et c'est souvent celui qui n'y 
esl pour rien qui trinque. 

Mais la révolvcromanic est une 
maladie qui continuera à sévir. 
C'est pourquoi le laboratoire de la 
police judiciaire vient d'expérimen-
ter un nouvel appareil |>our iden-
tifier les balles (le revolver. Char-
mante invention. Il est certain 
qu'avec le nombre d'armes à feu 
en circulation, et leurs modèles 
différents, cela s'imposait. 

On dit que... 

Echos, Bruits $ Rumeurs 
du Pays de Moriaix 

i V o c f u r n e 

Le général Ludcmlorf, cé-
lèbre dans le monde entier poul-
ies raclées que les armées alliées 
lui inlligèrent de la nier aux Vos-
ges, s'en irait en Chine organiser 
l'armée nationaliste. O11 sait que 
le Iraité de Versailles interdit ce 
genre de profession aux généraux 
allemands, mais le traité est depuis 
longtemps déposé aux Archives na-
tionales, avec le mètre étalon. 

Lit liste civile de Zogou I"; 
le nouveau roi d'Albanie, -se mon-
tera à Ô0U.UU0 francs-or. En outre, 
chaque prince royal et la reine 
mère recevront chacun un « apa-
nage » de ltXUHMl francs or. O11 
comprend maintenant pourquoi 
Zogou I " préfère la monarchie au 
régime républicain. Il y a beaucoup 
plus de beuire dans l'assiette. 

a i K Les femmes avocates ne se 
plaisent guère dans la profession. 
Il n'est pas de mois où l'on n'ap-
prenne 1111 départ sensationnel. 
Cette fois c'est la secrétaire de Mr 

André Berthon, qui quille le toge 
pour le manteau d'Arlequin. L'opé-
rette tente Mme Ostertag,. c'est le 
110111 de la future divette étoile. 
Elle u pu prendre déjà de bonnes 
leçons de comédie au Palais ; avec 
la facilité d'éloculion qu'elle tient 
1" de son sexe, 2" de la profession 
qu'elle quitte, et comme elle n'est 
pas repoussante connue physique, 
elle aura certainement (lu succès. 
En tout cas elle n'aura pas de peine 
à gagner plus qu'au Paiais, surtout 
comme secrétaire de M1' liertlion 
qui aime bien, comme communiste, 
t argent des autres, mais n'est pas 
dépensier du sien. 

M. Winston Churchill,chan-
celier de l'Echiquier anglais, vient 
d'adhérer au Syndicat (les poseurs 
de briques. L augleterre possède 
décidément 1111 régime impérialiste, 
comme disent les inoscoutaires, 
qui 111e parait bien souple. M. 
Churchill prend son plaisir à mon-
ter des murs. Tenir I Echiquier lui 
en a sans doute donné la patience. 
Non, mais voit-on MM. Herriot, 
liriand, voire Al. Loucheur, passer 
leur week-end à gâcher (c'est bien 

j le mot propre) (lu mortier. Chez 
nous 011 construit avec de la salive ; 

1 cela lail plus de bruit mais cela 
résiste moins au temps, 

j De son côté, M. Aiuert Thomas, 
¡directeur du bureau international 
| (lu Travail, reçoit lelilre de docteur 
en droit honoris causa tic l'Univer-
sité de Cracovie. C'est plus ron-
ilanl et mieux porté que celui de 
membre du Syndical de poseurs 
de briques. Chacun prend son plai-
sir où il le trouve. 

jMg Une locataire a-l-elle le 
droit de conserver dans son appar-
tement des animaux sauvages ? 
Non, ont répondu le maire et le 
juge de paix de l'Isle-Adam, paisi-
ble pays des bords de l'Oise, u 1111e 
dame Renet Tcner qui cohabitait 
avec une panthère, dénommée Car-
louche. Le maire a-l-il eu peur que 
cette cartouche explose V I oujours 
est-il que malgré les « feulements » 
de la panthère (car il parail (pie ça 
feule, encore 1111 mot qui va enri-
chir le dictionnaire), elle a été dé-
déclarée indésirable. Drôle du ma-
nie qu'ont certaines gens de trans-
former leur appartement en ména-
gerie ! Il y a (les femmes qui prê-
tèrent seniir le fauve. Sans doute 
parce que cela attire le chasseur. 

Emprisonnés dans des wa-
gons télescopés, 21 voyageurs ont 
été brûlés vils en Angleterre. Nous 
avons donc la légitime satisfaction 
de 11e pas être les seuls à avoir (les 
fours crématoires gratuits. Seule-
ment, la, nôtres sont aériens, c'est 
plus sport. 

L'impératrice douairière de 
Russie s'est éteinte à Copenhague. 
Elle a formulé le désir (pie son 
corps repose à Pelrograd, quand le 
régime soviétique aura disparu. 
Puisse-l-elle 11e pas attendre trop 
longtemps. 

9 E U n e victoire française, ("esl 
notre représentant «¡ni a remporté 
le grand tournoi (l'éloquence de 
Washington, Cela nous cause une 
grande satisfaction et nous pré-
sentonsnos félicitations à l'éloquent 
orateur. 

Ne soyons, cependant, pas trop 
une nation de phraseurs. Pendant 
ce temps-là les autres travaillent. 
Et puis ça donne soif. 

Dimanche et Mardi. 10 heu-
res à la Terrasse. Salle comble à ne 

Eas pouvoir y mettre un œuf. Jazz, 
es couples, pressés les uns contre 

les autres comme sardines en boites, 
essaient vainement de suivre la ca-
dence. C'est un ruban sans fin qui 
se déploie autour des tables. Ça 
sent la sueur et le dernier parfum 
de Coly. On étouffe, • 

Hymne municipal : La Morlai-
sienne. Sauf votre respect tout le 
monde... donne ¿le'1a voix. On se 
croirait à une chasse à courre de 
Mmc la duchesse d'Uzès. 

11 heures. Un fumiste offre une 
tournée générale au nom du sympa-
thique propriétaire de l'établisse-
ment et de Madame Jeanne. Ova-
tion. Mais il n'y a rien de fait. 

La chaleur devient accablante. 
Distribution d'éventails aux dames 
qui se mettent en tenue pour la cure 
d'héliothérapie. 

Ah ! dites moi, ma mère, ah dites 
moi ! Une jeune personne qui a fait 
son plein, d essence, lance les éclats 
de son rire clair dans le tuyau du 
saxophone. 

La fêle continue. Perdant l'équi-
libre, un danseur et sa cavalière 
s'affalent dans l'escalier. L'orchestre 
attaque : Elle a perdu son pantalon. 
Succès. 

Minuit, l'heure des crimes. Exhi-
bition de valse. Deuxième acte de 
Carmen. Les spectateurs rythment 
la danse en frappant dans leurs 
mains. Re-Morlaisienne. 

Énlendu cette phrase prononcée 
par la voix fortement enrouée d'une 
morlaisienne d'adoption. 

— Je ne me plais pas ici. Il y a 
trop de brouillard et on picole trop. 

1 heure. Le commissaire est en 
eau. 

1 heure 3o. Charleston. Une af-
faire pour les cordonniers, 

1 heure 40. Marseillaise chalou-
pée. Ça va mal. 

2 heures. Clôture. La doulou-
reuse. Ceux qui ont la tête trop 
chaude montent sur la butte pour 
la rafraîchir, puis redescendent 
dans Moriaix ensommeillé. 

Trois heures tintent. 11 est temps 
d'aller allonger ses jambes endolo-
ries. 

Huit heures du matin. Mal aux 
cheveux. Vichy fraise. 

Produire 

(2=51 Dimanche après-midi, dans 
les salons Quiviger, les directeurs 
de la grand; tirine d'Auby (Nord) 
avaient convié leurs agents de la 
région à un banquet amical. Il y 
avait là le directeur général, M. 
Gaziorowski, le directeur commer-
cial, M. Delval, M. Kerleau, agent 
général pour les Côtes-du-Nord et 
lé Finistère, Mme et M. Delmas, 
agent régional, de St-Pol-de-Léon, 
etc., ctc. 

La presse (cette quatrième puis-
sance au carré) avait été conviée à 
ces agapes d'une grande famille in-
dustrielle et commerciale, et la plus 
grande «ailé ne cessa d'y régner. 

Au dessert, des toasts furent por-
tés pal- M. Gaziorowski et notre 
rédacteur en chef, au nom de la 
presse. Celui-ci tint à faire remar-
quer que ' utilisation d'engrais aussi 
lertilisanls que ceux d'Auby étaient 
indispensables dans une région 
comme la nôtre, dans celle de St-
l'ol-de-Léon en particulier. Les 
grands journaux ne prétendaient-ils 
pas, en effet, lout dernièrement, 
que le gulf-slream, cet engrais de 
premier ordre et d'un prix de re-
vient inégalé, se détournait de sa 
course cl allait abandonner nos cô-
tes ? 11 fallait trouver d'urgence un 
remède à une situation aussi grave. 
Auby l'a trouvé. 

Enlin les surfaces de terres culti-
vées en France diminuant chaque 
jour, par suite du manque de main-
d'œuvre, il faut cultiver en profon-
deur, c'est-à-dire faire rendre le 
maximum. Auby s'est encore trouvé 
là pour un coup. 

La production agricole ne peut 
donc que gagner à employer des 
fertilisants qui, comme ceux de la 
grande firme du Nord, permettent 
d'une grosseur et d'une qualité in-
connues à ce jour. Nous nous en 
sommes rendus compte, car ia firme 
d'Auby présente en même temps 
que ses engrais, les produits qu'on 
peut obtenir en les employant. 

Une dernière remarque. Le di-
recteur général de la grande firme 
d'Aubry est un jeune. U n'a que 

trente-deux ans, mais la valeur n'a 
pas attendu, chez lui, le nombre 
des années. C'est le prototype de 
ces hommes d'affaires modernes, dont 
l'activité est concentrée, d'une sim-
plicité qui est une force. Le direc-
teur commercial est également un 
de moins de quarante ans et l'un 
comme l'autre savent ce qu'ils veu-
lent et où ils vont. Tous les agents 
d'Auby sont d'ailleurs taillés sur 
ce modèle. Une des plus grandes 
forces de cette firme c'est également 
cette mutuelle confiance qui existe 
entre les patrons et les agents, c'est 
cette fraternité qui n'est pas uni-
quement commerciale. 

Avec de tels hommes, avec de 
tels produits, soyons bien tranquil-
les. Nous ne sommes pas prêts de 
manquernid'artichautsnide choux-
fleurs. 

L,a bohémienne 

fsWi H y a des gens superstitieux. 
Il y en a beaucoup, surtout des 
femmes, qui passent leur existence 
à consulter des tireuses de cartes, 
ces marchandes d'illusions, de for-
tunes et d'amours hypothétiques. 

Il y en a d'autres qui rient de 
cette prétendue science ; il nous 
paraissent avoir raison. 

Pourtant, j'ai entendu raconter 
par un ami, dont l'entière bonne 
foi ne saurait être suspectée, une 
histoire qui a quelque peu entamé 
mon scepticisme. 

Cette histoire se rapporte à la 
mort tragique du sénateur Le Hars, 
le si regretté maire de Quimper, qui 
pleure encore son irréparable perte. 

C'était quelques mois avant l'ac-
cident mortel de Scrignac. Une fête 
des écoleMKMMtaElÉaMBtlMSntti 
du Finistère, le lieu importe peu. 
Le sénateur Le Hars l'avait prési-
dée et faisait le tour des baraques 
foraines. Dans l'une d'elles se trou-
vait une tireuse de cartes. 

Le sénateur s'approche et, sou-
riant, fui demanda de lui dire 
i'avenir, 

La femme baltit- les cartes, les 
étala, rougit puis pâlit. 

Un peu intrigué, mais toujours 
souriant, le sénateur, devant le mu-
tisme de la bohémienne, lui de-
manda : 

— Eh bien ? 
— Je ne puis rien vous dire. 
— Pourquoi donc ? 
Devant l'insistance du sénateur, 

la bohémienne se décida. 
— Vous serez victime, celle an-

née, d'un accident mortel. 
La prédiction ne fit aucune im-

pression sur le sénateur, qui récom-
pensa la bohémienne et s'en fut, 
toujours aussi souriant. 

Pourtant, quelques mois plus 
tard, il était tué dans un accident 
d'auto. La prédiction de la bohé-
mienne s'était réalisée. 

Va donc y voir 

C'est une histoire vraie. Il 
est préférable de vous avertir à 
l'avance car vous pourriez ne pas y 
croire. Cela s'est passé au mois de 
juillet, à Roscoff. 11 y a eu beaucoup 
de monde par là, comme partout. 
Il faisait tellement chaud dans les 
villes, et en particulier à Paris. 

Donc un parisien (il faut bien que 
de temps en temps la province 
prenne sa revanche), venu sur la 
côte, s'enquérait des curiosités du 
pays. 

Fureteur comme tous les parigots 
il allait partout, ouvrant l'œil et les 
oreilles. Il avait entendu parler, 
par les journaux, de ce fameux 
Gulf Stream. 11 se renseigna. Mal-
heureusement, il tomba sur un mau-
vais plaisant. Cela se passait à l'Ile 
de Batz. Notre homme cherchait 
son fameux Gulf Stream et déses-
pérant de mettre la main dessus il 
s'adressa, en désespoir de cause, à 
un indigène. 

— Le Gulf Stream, s'il vous plait? 
Par où qu'on passe pour l'aller voir. 

Un peu estomaqué quand même, 
l'interpellé ne perdit pas son sang-
froid. 

— Tout droit. Monsieur, à la 
Pointe vous le verrez mieux. On 
vient justement de le repeindre en 
rouge. 

Le parisien partit dans la direc-
tion indiquée et depuis on ne l'a 
jamais revu. 

Le F u r e t e u r . 
» n n n n n n n n n n n n n n n n n n n n n n n n a n « i " < a a a ^ # n « 

Voua trouverez 
en troisième page 

le Tableau de* Marées 
pour la Baie de Moriaix 
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La Foire-Exposition de Morlaix 
a fermé ses portes 

Le nombre de visiteurs a dépassé 30.000 

Le Succès de la Manifestation Commerciale 
a dépassé toutes les prévisions 

La Foire-Exposition a fermé ses annonça mie la <juèle organisée à 
portes. Morlaix a perdu soil ani- bord de VUermione, par les soins 
ination des grands jours . Les ex-
posants ont cloué leurs caisses, et. 
en auto, en chemin de 1er, ont 
quit té notre ville en emportant le 
meil leur souvenir de l'accueil qui 
leur a été réservé. 

Je tons 1111 regard en arr ière , 
puisque, d'ici l 'année prochaine, 
il n'y a rien de mieux à faire. 

Nous avons laissé, dans notre 
dernier numéro, la Foire à l 'aube 
du vendredi. Peu d 'animat ion sur 
la foire même, mais aux alentours , 
ça remue. Les étalons frappent de 
leur pas puissant le pave qui ré-
sonne. Samedi, même animat ion. 
Le temps s'est de plus in isau beau 
et l 'enceinte de la Foire-Exposition 
est l i t téralement envahie ; 011 
comptera le soir 10..'MM) entrées 
payantes. Un record. Des concours 
agricoles ont lieu dans l 'enceinte, 
sous les anciennes halles de la 
poissonnerie, Il y a de uombreiix 
concurrents et de magnifiques bê-
tes aux mamelles gonflées. 

Xouk donnons, d 'autre part , le 
pa lmarès des deux journées réser-
vées;! l 'agriculture. L'après-midi, 
Auduc et sa troupe Tout retentir 
leurs inst ruments infernaux au 
café-buvette. Là aussi 011 s'écrase 
et Kérinou et Graff font des affai-
res d 'or . 

Dimanche, journée de la Mor-
laisienne, malheureusement gâtée 
par la pluie qui , dès quat re heures 
se met à tomber. Mais cela 11e 
décourage p a s l e s v i s i t e u r s , 
ni les courageux gàs de notre so-
ciété. Je 11e parlerai pas des exer-
cices exécutes par notre sympathi-
que société de gymnastique, notre 
chroniqueur sportif s'en chargera. 
Mais le coup d a-il valait le voyage. 
Bravo les gas ! 

Lundi, c'est la grande foire, la 
foire aux chevaux, la deuxième 
d 'Europe. Pins de (i.f>00 chevaux 
étaient présentés aux acheteurs 
venus, 11011 seulement de tous les 
points de la France, mais encore 
d 'Europe, d'Allemagne, d'Angle-
terre, etc... Des affaires nombreu-
ses furent traitées car les bêtes 
étaient, dans l 'ensemble, magnifi-
ques. La Foire-Haute a obtenu, 
comme toujours, un succès qui ne 
lait que croître d 'année en année. 

La simultanéité de la Foire-
Haute et de la Foire-Exposition 
avait attiré une foule nombreuse à 
Morlaix et l 'animation en ville dura 
ju sque tard dans la nuit . Inutile 
de dire que le malheureux voya-
geur, arrivé dans la soirée, nfc put 
trouver une seufe chambre dans 
toute la ville et qu'il dut aller trou-
ver 1111 £ite à l„ tndenieau , 

Mardi, foire des jeunes gens. J e 
vous prie de croire que ça grouillait 
dans les rues, où les pi t toresques 
costumes des filles du Trégor, de 
Cornouaillcs cl du Léon jetaient 
leurs couleurs éclatantes, tandis 
que leurs coilTes légères piquaient 
la rue de taches blanches. 

Envahissement de la Foire-Ex-
position où les exposants firent 
des alfaires. 

L'après-midi, les halles de la 
poissonnerie, «11 avaient lieu les 
combats de boxe, étaient submer-
gées par une foule grouil lante et 
vibrante. 

Les attractions, en ville, toute la 
journée et dans la soirée, furent 
prises d 'assaut par cette jeunesse 
turbulente, niais bonne enfant . On 
s 'amusa comme 011 sait le faire 
dans notre bonne ville et les noc-
tambules furent nombreux. 

Mercredi, jour de clôture, encore 
1111 peu d 'animat ion. Des exposants 
sont déjà partis. Et il pleut. Le 
soir, l ine retrai teaux flambeaux, or-
ganisée avec la participation de la 
musique municipale, clôtura la 
semaine commerciale. 

de la Municipalité, avait rapporté 
508 fr . 2«. 

Le commissaire général de l'expo-
sition, en termes émus, salua la nié-
moire des victimes de VOndine, 
dont la disparit ion dans l'océan a 
causé tant de deuils dans notre ré-
gion et dit toute la part que pre-
nait la Bretagne, et Morlaix en 
particulier, à la douleur inconso-
lable des malheureux parents de 
ces victimes du devoir. 

Ces paroles furent écoutées dans 
1111 profond silence et M. Conden-
hove serra fortement la main du 
commissaire général pour sa pen-
sée vraiement fraternelle. 

La réunion prit ensuite fin, après 
de mult iples promesses de se re-
voir bientôt. 

Aux côtés de MM. Bourgot et 
Pataul t , 011 remarquai t M. Le 
Goascoz, adjoint au maire, MM. 
Co/anet et Hivoalen, conseillers 
municipaux. 

Pendant son séjour dans notre 
port, VUermione a reçu la visite de 
plus de deux mille personnes. 

I.c Phare adresse son salut le 
plus cordial et présente ses meil-
leurs voeux aux ofliciers el à l'équi-
page de VUermione, qui a quitté 
notre port, mercredi dernier , 
heures du matin. 

L e F i a d u c 

I 

Viaduc monstrueux, colossale statue, 
Je soumets ma faiblesse à ton énormité. 
Idole, je te crains ; géant» je te salue 
Et fapjiorte une offrande à ta divinité. 

Je veux faire jaillir des mots et des images 
De chacun de tes blocs par les ans calcinés. 
Depuis ton large front, perdu dans les nuages. 
Jusqu'à tes larges pieds au sol enracinés. 

Tes rangs de dur granit sont comme autant de marches 
Que l'homme amoncela pour approcher de Lieu : 
On voit quatorze fois le ciel, entre les arches. 
Se découper comme un vitrail dans le Saint lieu. 

Depuis que tu raidis, d'une colline à l'autre. 
Tes reins que la tempête en vain a défiés, 

ville amoureuse à ton ombre se vautre. 
Sans troubler d'un désir tes flancs pétrifiés. 

Un long réseau de /ils à ton sommet s'accroche 
Et, sur celle portée où. d'un clin d'ceil doré. 
Une étoile scintille un fa. quadruple croche. 
La lune, toute ronde, inscrit en tierce en ré. 

Souvent, sous le panache énorme des fumées. 
Dévale un long troupeau de buffles, mugissant. 
C'est un train qui. la nuit, fenêtres allumées. 
Devient une chenille au corps phosphorescent. 

Tes ^ l
 "e 

Kj Sam 

A mon excellent Ml F. G. 

Viaduc monstrueux, insecte formidable. 
Dans une nuit d'effroi quelle implacable main 
Ta-t-elte fait quitter Ion repaire insondable 
Kl, d'un glaive de feu, l'a montré le chemin 

Quand lu sortis ainsi de l'antre de ténèbres 
Où tu dormais depuis des temps paradoxaux. 
Dans quel fracas ont du s'étirer tes vertèbres 
Et les pieds engourdis marteler les côteuux ? 

0 Sphinx! révèle-moi le mol de Ion mystère. 
Dis-moi. lorsque pour loi s'ouvrait l'immensité. 
Quel ordre, suspendant• ta marche solitaire. 
Ta fixé pour jamais sur l'antique cité ? 

Le Sphinx m'a répondu : « Je suis lu sentinelle 
• Qui barre de son corps un passwje en danger. 
1 Je suis le défenseur de la France éternelle 
« Contre ses mauvais /ils et contre l'étranger. 

» Dis aux affreux bergers qui rêvent un divorce 
« Entre notre Itrelagne et le sol des aïeux. 

'l « Comme ils l'ont essayé pour l'Alsace et la Corse. 
« Que je les pétrirai sons mes pieds dédaigneux. 

;! « Quant à ceux du dehors, qui ' méditent la charge 
j ! " Sur nos bastions, malgré la paix et les serments. 
!| « Mon frère le Taureau, qui surveille le large. 
! « Est là pour signaler leurs moindres mouvements. 

J'attends ces ennemis dans ma garde impassible. 
.1 lais s'ils osent risquer une attaque, ô Morlaix! 
Souviens-loi que lu /us lu tîruiute, l'Invincible. 
El. tle leurs crues sanglants s'ils te mordent, mords-les ! » 

. L ' E N C A D R E U R . 

Vk 

Le vin d'honneur 
aux exposants 

Selon une bonne et louable cou-
tume la Chambre de Commerce, le 
député-maire, le Conseil Municipal 
et le Comité de la Foire-Exposition 
avaient invité Mercredi, à 2 heures, 
tous les exposants à 1111 vin d 'hon-
neur. Us répondirent en niasse à la 
gracieuse invitation qui leur était 
laite et étaient réunis à l 'heure dite, 
dans les salons Quiviger, au tour 
d 'une immense tablechargéede cou-
pes et de gâteaux. M. Bourgot prit le 
premier la parole pour remercier, ^ " ¿ ^ ¿ s ' | e M,-:,n<l cœur .le cette 
comme depute-maire, au 110111 de m-etagne toujours vivace, généreuse 
la ville de Morlaix et de l 'arrondis-
sèment, les exposants d 'avoir si 

Mais combien serais-je ingrat, si 
j'oubliais mon collègue et ami Patault, 
te gracieux commissaire général, qui, 
par son eiïort considérable, a été, 
connue 011 l';t déjà dit, la cheville ou-
vrière de cette manifestation, qu'il a 
su mener à son point culminant de 
grandeur, grâce à son esprit lin et 
avisé de parfait organisateur, doublé 
d'1111 tempérament toujours souriant, 
aimable et accueillant. 

Je le remercie d'avoir facilité 111:1 
tâche. 

J'adresse aussi ma reconnaissante 
gratitude à tous mes précieux et infa-
tigables collaborateurs : MM. Paris, 
Tanguy, lïriens, Alexandre Guyomard, 
l.e Ituanee, Queflïtrus, Bombczin, etc. 

Merci à la presse, qui compte dans 
la région du si distingués représen-
tants et tpii sont auprès de nous. 

MM. les Exposants, en vous disant 
au revoir, permettez-moi de vous de-
mander votre indulgence pour la mo-
deste manifestation que nous avons 
élaborée ici, à l'occasion de votre dé-
part, qui ne va pas tarder. 

Vovcz-v surtout le meilleur de 110s 

A 

Le vin d'honneur 
aux officiers 

de I' « Hermione » 

A onze heures, mardi , la muni-
cipalité de Morlaix recevait, dans 
un salon du café de la Terrasse, le 
commandan t de VUermione et ses 
officiers. Béunion intime, où l'on 
fraternisa. 

M. Bourgot, le sympathique dé-
puté-maire, s 'adressanl à .M. de 
Coudenhovc, commandant du sous-
marin, lui dit combien la ville de 
Morlaix avait été lière de rece-
voir la visite d 'une des belles uni-
tés de notre Hotte. Il termina en 
souhaitant 1111 prompt retour de 
VUermione ¡ 'ans les eaux de Mor-
laix. 

M. de Coudcnhove remercia le 
député-maire cl la Municipalité de 
la chaleureuse réception que reçu-
rent à Morlaix les ofliciers el l 'équi-
page de VUermione. Il les assura 
qu'ils en garderont 1111 excellent 
souvenir et qu' i ls reviendront tou-
jours, avec plaisir, dans une ville 
aussi sympathique. Il remercia 
enlin, avec émotion, la municipa-
lité «le su délicate attention d'avoir 
pensé aux victimes de VOndine, si 
tragiquement disparue en 111er. Il 

grandement contribué au plein suc-
cès de la Foire-Exposition. Il dis-
tribua les mentions spéciales, en 
particulier, à M. Lancicn, direc-
teur de la Manufacture des Tabacs, 
pour la merveilleuse organisation 
de son stand el l 'amabilité, la cor-
dialité avec laquelle tous les visi-
teurs y furent reçus. Il exprima 
ensuite ses remerciements à M. 
Nouguès, président du Comité, à 
M. Patault , commissaire général el 
à Ions leurs collaborateurs pour 
leurs efforts incessants et couron-
nés de succès. El levant son verre à 
la santé des exposants, leur donna 
rendez-vous à l 'année prochaine. 

M. Louis Qucinncc, vice-prési-
dcnl de la Chambre da Commerce, 
remplaçant M. Arthur, président , 
après avoir félicité les organisa-
teurs et les exposants de celle bril-
lante manifestation commerciale, 
en tira les conclusions nécessaires. 
Il faul que se tiennent en contact 
permanent la Chambre de Com-
merce et les commerçants . Salis 
cette liaison intime, il y aura des 
à-coups préjudiciables au progrès 
économique de notre région. 

M. Kams, président d 'honneur 
de l 'artisanat morlaisicn, auquel 
est donnée la parole, fait 1111 éloge 
mérité de ses artisans, qui ont con-
tribué au succès de la Foire en y 
exposant des œuvres magnifiques 
dont nous avons déjà parlé el que 
nous examinerons plus en délai!1 

dès que l'occasion nous en 
fourme. 

M. Nouguès, président du Comité 
actif de la Foire, prononça ensuite 
le discours suivant : 

Messieurs les Exposants, 
L'empressement que vous avez mis 

à répondre à l'appel du Comité de 
notre Foire-Exposition a procuré, à 
tous ses membres actifs et honorai-
res, un réel plaisir, et c'est avec 1111 
amer regret que nous allons vous 
voir quitter notre cité, cpie nous au-
rions voulu vous rendre encore plus 
hospitalière. 

Merci, messieurs, de nous avoir fait 
connaître vos produits, qu'ils viennent 
de l'intérieur 011 de l'extérieur, facili-
tant ainsi le libre échange dont s'ae-
coinmoibc le commerce international, 
parce que nécessaire et indispensable 
et lié au principe d'économie politique 
de l'olfre cl de la demande. 

Beaucoup de critiques pourront être 
adressées a l'ensemble de notre mo-
deste organisation. N'hésitez pas à les 
faire, car elles constituent toujours 
1111 redressement pour atteindre au 
mieux le maximum dp perfection. 

Il est cependant une orientation 
que nous continuerons à suivre : re-
chercher sans cesse le concours de 
toutes les bonnes volontés, grandes 

et hospitalière, qui, à pas cadencés, 
va <le l'avant. 

La ville de Morlaix, qui n'a plus de 
pont-levis, vous ouvre ses portes et 
vous tend les bras pour vous réserver 
meilleur accueil l'an prochain, en 
vous souhaitant un commerce encore 
plus brillant et prospère ({lie celui de 
1928. 

C'est à celte intention que je lève 
mon verre et surtout en l'honneur de 
vous tous qui êtes les inventeurs, les 
(lignes intermédiaires de la produc-
tion nationale. 

De longs applaudissements sou-
lignèrent ce discours . C'est main-
tenant le tour de M. Patault , com-
missaire général, qui , sans un bout 
de papier, prononça 1111 discours 
(pie beaucoup d 'orateurs lui envie-
raient. Inutile de dire qu'il recueil-
lit tous les suffrages cl qu 'une lon-
gue ovation suivit son dernier mot . 
Kcmerciant d 'abord les exposants, 
sans la bonne volonté desquels 
aucune Foire-Exposition ne serait 
possible, il s 'étendit ensuite sur les 
améliorations à appor ter à la future 
exposition. E l l ee s t appe l écàdép lus 
grands succès encore grâce à la si-
tuation exceptionnelle de Morlaix 
et à la puissance attractive que ce 
centre exerce sur le commerce cl 
l'industrie, aussi bien régionale, 
nationale, qu ' internat ionale . Mais 
pour réussir il faut de bonnes vo-
lontés ; 011 n 'en a jamais trop. 
Répondant ensuite avec esprit aux 
réclamations qui s'étaient manifes-
tées au cours de la Foire, M. Pa-

,, taull sut, par sa bonne humeur , 
sera ! son optimisme toujours souriant , 

illettré tout le inonde d 'accord. 
L'année prochaine il ne tomiiera 
plus d'eau et il y au ra du sable 
dans les allées, pour que les dames 
puissent faire de petits pâtés. Une 
ovation fui faite au sympath ique 
commissaire général qui 11e compte 
que des amis, 11011 seulement par-
mi les exposants, mais encore j iar-
mi tous les dirigeants des foires 
expositions de la région. 

Vint ensuite le tour du doyen 
des exposants, M. Maupas, qui , au 

liel. Mais les années passent vite 
et octobre 1929 vous reverra, joyeux 
et sympathiques exposants, clans 
une foire agrandie, embellie, où, 
sous 1111 soleil radieux, vous ferez 
des alfaires plus brillantes ((lie 
celles qui passent dans vos lèves. 

J e 11e terminerai pas, comme un 
de nos aimables et sympathiques 
confrères, par une tirade de Cyra-
no. Je dirai seulement que les af-
faires, comme les feuilles d 'au-
tomne, si elles tombent, repous-
sent. 

Le Phare, dernier né de la presse 
locale, mais un nouveau né (lui se 
porte à merveille que ça fait plaisir 
a sa maman, l.e Phare adresse son 
au revoir le plus cordial à tous les 
exposants, qui ont grandement 
facilité sa naissance et sa diffusion. 
A tous donc, merci et à l'an pro-
chain. 

N'oubliez pas que. 

Une adresse que tout le monde a 
certainement retenue est celle (les 
ETABLISSEMENTS « WOLLBKETT », 
de DINOZE (Vosges). 

La réputation de leurs toiles et lin-
geries est incontestablement mon-
diale. l.es prix et qualités vraiement 
iiiconciirrcnçables leur assurait 1111 
succès indiscutable. 

Le concours de ballons 

ou petites, sans préoccupation de con-
ceptions politiques ou confcssionellcs 
des individus, afin de s'ingénier au 
succès de notre Foire-Exposition. 

Messieurs, vous en êtes les artisans 
et nous vous adressons 110s remercie-
ments en vous communiquant notre 
sympathique amitié, pour 11e pas dire 
véritable affection. 

Entre membre d'un Comité il lie 
faut lias se donner de louanges : 

110111 des exposants, remercia la 
Municipalité et le Comiîé de l'ex-
position de l 'accueil cordial qui ¡1 
clé réservé tant à lui-même qu'à 
ses collègues. Il leva son verre a la 
prospérité de la ville de Morlaix, à 
sa municipalité, à ses habi tants et 
lit la promesse que tous les expo-
sants reviendraient l 'année pro-
chaine. Morlaix est un a imant trop 
attirant [>our que cette promesse 
soit oubliée. 

Une conversation amicale s'éla-
1)1 it alors entre exposants cl orga-
nisateurs, O11 échange des idées. 
M. Maupas, parle de couvrir la ri-
vière pour avoir plus de place et 
dégager la perspective de I exposi-
tion. On se dit ensuite ¡111 revoir 
jusqu 'à l'année prochaine et 011 se 
sépare, regagnant sous la j i luie les 
stands désertés dont la démoli t ion 
est commencée. 

Plus d'1111 ne par t i ront pas sans 
jeter un regard de regret sur le 
magnifique cadre ombragé du Pou-

Que sont-elles devenues ces bul-
les multicolores qui s 'envolèrent, 
1111 jeudi , du Pouliet, aux cris en-
thousiasmés des enfants? 

U11 seul, jusqu' ici , a donné de 
ses nouvelles, et il a fait une belle 
ballade. C'est celui qui fut lancé 
par M. de Guerdavid, château Le 
Itohoii, à Carantcc, recueilli dans 
l 'Eure, à Uonilly-sur-Audcllc, par 
M. Adolphe Tlienier, un brave 
terrassier, qui trouva la pelure sur 
sa route el la ramassa . Apercevant 
la carte qui y était attachée, il lit 
plus que de la détacher et de la 
mettre à la posle. Et c'est sous pl 
fermé que le Comité de la Foire-
Exposition reçut la carte el le bal 
Ion... dégonllé, naturellement. Ce 
brave homme avait dépensé cin 
qualité centimes pour faire plaisir 
à 1111 enfant. Inutile de dire que ce 
doit être, lui-mcine, un bon père 
de ' famil le . 

E11 dernière minute, nous appre-
nons que le ballon lancé par le 
jeune Kobert Bonnor, fils du cou-
peur du Progrès, a été retrouvé à 
Vcr-sur-Mcr (Calrndos), le diman-
che 14 octobre, à 10 heures du ma-
lin. Il a l'ait, lui aussi, 1111 beau 
voyage et son atterrissage sur 1111 
lieu historique, la plage de Ver où 
atterrirent, après leur traversée de 
l'Atlantique, le commandan t Byrd 
et ses compagnons, n'est pas la 
partie la moins curieuse du raid. 

Enfin, de nombreuses cartes 
nous parviennent du département 
et même de divers coins de la 
France. 

Dès qu'elles nous seront toutes 
parvenues, lions ferons connaître 
la liste des lots et des gagnants. 

E11 dehors des magasins : Grand 
Bazar, Iioynl Feinina, Magasins 
Pouincrol," la Parisienii», Grande 
Fabrique, le Bon Accueil, nous 
devons remercier les Daines de 
France, de Brest, les Chaussures 
Baoul, les Chaussures André, qui 
nous avaient gracieusement prêté 
leurs soufflets a gaz. 

LA PARISIENNE 
20, Place Thiers, Morlaix 

expose actuellement ses dernières 
nouveautés d'hiver. 

Vous trouverez des occasions excep-
tionnelles. — De la qualité à des 
prix raisonnables. 

•l-unod, on peut te quallller 
U-nique Ams de Pontarlier 
N-cctarau paiTum sympathique, 
O palescent et hygiénique... 
D-cmamlez partout Un Junod. 

La tonne gigantesque que les 
BRASSERIES KERINOU avaient 
dressée à l'entrée de la Foire-Exposi-
tion se débite actuellement en mor-
ceaux. Elle s'en va représenter la 
grande brasserie de l'Ouest dans une 
autre foire. Chaque année la produc-
tion des BIERES KERINOU augmente 
dans des proportions considérables, 
qui prouvent que le public sait en 
apprécier la qualité. Les brasseries 
KERINOU cherchent toujours à faire 
mieux, car il faut faire honneur à une 
réputation solidement assise. Deman-
dez partout, demandez partout les 
bocks Lambé. Si vous n'en avez pas, 
adressez-vous au sympatique Lucien 
Salaùn. qui se met à votre entière 
disposition pour en remplir votre 
cave. Une maison qui ne possède pas 
de la BIERE KERINOU ne peut pas 
dire qu'elle a une bonnne cave. Il 
faut en avoir pour contenter le client 
qui réclamera toujours des BIERES 
KERINOU. 

A 

Vous avez pu constater le succès 
obtenu à la Foire-Exposition par la 
Maison « G O A R D O N FRERES ET 
SŒUR ». Il est juste de reconnaître 
que c'est là, la récompense d'un tra-
vail sérieux. Le sympathique fabricant 
de meubles de la rue d'Aiguillon a su 
allier le bon goût à la qualité. De plus, 
surveillant sa propre fabrication, il 
livre ses meubles à des conditions 
raisonnables. 

A 

La raison du succès remporté par 
les Etablissements GAUDU, de Saint-
Brieuc, à la Foire-Exposition ? Ses 
pianos ou tous instruments de musi-
que sont livrés d'une façon irrépro-
chable à des conditions sérieuses. 

A 

Parmi les produits de choix exposés 
au stand io4, à la Foire-Exposition, 
et tenu par MM. LE BIHAN & EDANT, 
nous avons particulièrement remar 
qué les conserves de poissons et les 
fruits aux sirops de la Maison LIBBY'S. 

A 

Les visiteurs de la Foire n'ont pas 
oublié certainement la distillerie de 
Lannîon qui fabrique ce délicieux 
apéritif qu'est l'ANIS CLAIRNIS. Au-
cun amateur n'est passé devant le 
stand de la Maison WARENGHEN 
FILS, à la Foire-Exposition, sans être 
attiré comme par électro-aimant vers 
la dégustation de ce merveilleux pro-
duit qui redonne à un estomac usé 
les forces de la jeunesse. N'oubliez 
pas que c'est M. Livolant qui repré-
sente cette marque. Il est inutile de 
vous le présenter, vous connaissez 
tous son affabilité et sa rondeur en 
affaires. Un conseil, ayez toujours 
chez vous une bouteille d 'ANIS 
CLAIRNIS. De plus en plus demandé, 
de plus en plus consommé, l'ANIS 
CLAIRNIS a triomphé par sa saveur, 
par la qualité de sa préparation, de 
toutes les marques rivales. Au café, 
n'oubliez pas de réclamer un ANIS 
CLAIRNIS. 

Dans un abri coquet, GRAFF et 
RICHTER viennent de faire triompher 
leur marque à la Foire-Exposition. 
Les tonneaux ont succédé aux ton 
neaux. Il y a eu des amateurs qui 
revenaient vingt fois pour déguster 
cette merveilleuse boisson, mous-
seuse, fraîche et rafraîchissante. Le 
temps lourd se prétait à cette dé-
gustation ? Peut-être, mais par temps 
i roid le nombre des clients n'eût pas 
été moindre. Car la BIERE GRAFF 
est en même temps un tonique puis-
sant. N'oubliez jamais de réclamer 
une BIERE GRAFF, partout où vous 
irez. Elle est universellement connue. 
Dans notre région, le blond Rioual, 
toujours gai, toujours content, qui 
représente la BIERE GRAFF ET 
RICHTER est la preuve vivante 
qu'en plus de sa valeur nutritive et 

AUBY. les engrais d'AUBY (Nord), 
les cultivateurs connaissent depuis 
longtemps déjà cette grosse firme in-
dustrielle dont la grande préoccupa-
tion est de leur donner, à qualité 
égale, des engrais à meilleur marché 
que toutes les marques concurrentes. 
Les usines d'AUBY couvrent plusieurs 
dizaines d'hectares et chaque année 
doivent s'agrandir. La puissance de 
cette firme tient à la qualité de ses 
engrais composés pour lesquels AU-
BY a choisi les meilleurs éléments 
fertilisants. Le stand de démonstra-
tion que la grande firme industrielle 
du nord possédait à la foire-exposi-
tion a été très entouré par les culti-
vateurs soucieux d'obtenir de belles 
récoltes. Bien soignées, nourries à 
temps et en abondance, les récoltes 
rembourseront aux cultivateurs plus 
que largement les sacrifices qui au-
ront été faits pour elles. Mal nourries 
les récoltes resteront chétives, lan-
guiront. Elles ne laisseront que défi-
cits pour une même main-d'œuvre, 
qui est pourtant si coûteuse et si rare. 
Le dosage des engrais composés 
d'AUBY sont garantis. L'azote nitri-
que des engrais d'AUBY provient du 
nitrate de potasse, le roi des engrais. 
L'azote organique provient de la vi-
nasse ou du sang desséché. Tous les 
éléments ont donc été réunis pour 
que l'engrais composé d'AUBY, don-
nant le maximum de garantie, fasse 
rendre en même temps le maximum 
aux récoltes. Ne pas l'essayer c'est 
renoncer à augmenter d'une façon 
certaine ses bénéfices. El les essayer 
c'est les adopter. Les engrais d'AUBY 
ont fait leurs preuves. Adressez de-
mandes de renseignements à M. Ker-
leau, agent général à Guingamp (Cô-
tes-du-Nordt, ou à M. Delmas, agent 
régional à St-Pol-de-Léon. 

A 

« AU BON ACCUEIL », maison Le-
rouge. vous trouverez tout ce qu'une 
femme est en droit d'attendre d'un 
commerçant avisé qui ne vend que 
du beau et du bon. Les visiteurs de 
la Foire ont pu remarquer la magnifi-
que exposition organisée par le BON 
ACCUEIL, la richesse des tissus de 
toutes tonalités. C'était véritablement 
une féerie pour les yeux. Les Tapis 
d'Orient aux couleurs éclatantes for-
maient un fond d'une richesse que 
seule la maison Lerouge pouvait se 
permettre. La Foire est terminée, mais 
au BON ACCUEIL, place des Halles, 
à Morlaix, vous trouverez tout ce que 
vous cherchez : dentelles, broderies, 
tissus de toutes sortes, d'une variété 
infinie, soieries, lingeries. Le rayon 
d'ameublement seul vaut une visite. 
Et il y a aussi un rayon de confec-
tions où vous trouverez des toilettes 
d'excellent goût, toilettes de soirées, 
de ville, d'après-midi. Le rayon des 
messieurs contient également de quoi 
contenter les plus difficiles, une coupe 
soignée étant la marque delà maison 
AU BON ACCUEIL vous serez, comme 
le nom l'indique, reçus avec la plus 
grande affabilité et vous n'aurez per-
du ni votre temps, ni votre argent. 

A 
Si vous avez été à la Foire-Exposi-

tion, vous n'êtes pas sans avoir passé 
devant le stand DUCO, monté par 

ALAIN FLOCH, 
le sympathique commerçant que tout 
le monde connaît. Alain Floch est le 
représentant pour toute la région de 
la peinture DUCO dont les qualités 
de brillant et de solidité ne sont plus 
à vanter. Qui ne les connaît pas ? La 
peinture DUCO, éinail pour carrosse-
rie, autos, bicyclettes, meubles, etc., 
est indispensable partout, chez le 
commerçant, chez l'industriel, à la 
maison. Tous ceux qui veulent avoir 
une peinture résistante et agréable à 
l'œil achèteront le DUCO-PINCEAU. 
C'est également Alain Floch qui est |P; 
seul concessionnaire pour la région 
de DUCO-PISTOLET, qui a fait suffi-
samment ses preuves pour qu'il soit 
utile d'insister. N'oubliez pas, quand 
vous voudrez avoir chez vous un en-
semble décoratif du meilleur goût, de 
vous adresser à Alain Floch qui pos-
sède une série de tapisseries d'un 
magnifique effet, dont chacun a pu 
voir le modèle à la Foire-Exposition, 
au stand de MM. Guézennec et Bellec. 

LES FRÈRES KERGOAT. venelle 
des Archers, à Morlaix, sont à votre 
entière disposition pour vous instal-
ler l'électricité et vous fournir tout 
l'appareillage électrique, y compris la 
lustrerie. Les frères KERGOAT sont 
également dépositaires des accumu-
lateurs Dinin dont la renommée est 
mondiale. Adressez-vous à eux pour 
tout ce qui concerne l'électricité et 
vous n'aurez pas à vous en plaindre. 

Vous qui aimez les beaux meubles, 
vous n'êtes pas sans avoir remarqué 
à la foire-exposition le stand n* 9 où 
GUÉZENNEC ET BELLEC 4, rue 
Longue et i3, rue Gambetta, à Mor-
laix, exposaient de magnifiques échan-
tillons de leur fabrication. Une foule 
de visiteurs ne cessa, durant toute la 
Foire, de stationner devant leur stand 
dont la décoration intérieure était 
d'ailleurs une perfection. Mais la 
chambre à coucher était d'un fini 
tellement achevé, la conception en 
était si harmonieuse, si plaisante aux 
yeux, que la chambre fut vendue plus 
de dix fois. La réputation des maîtres 
ébénistes que sont GUÉZENNEC et 
BELLEC n'est plus à taire. Ils sont 
connus, on va les trouver et on est 
sûr de voir réaliser par eux les ameu-
blements les plus anciens comme les 
plus modernes. Mais ils perfection-
nent toujours leur fabrication pour 
qu'elle soit sans reproches. Ce sont 
des commerçants qui mettent toute 
leur conscience à faire mieux. GUE-
ZENNEC et BELLEC fabriquent des 
meubles de tous styles, en chêne, en 
acajou massif. On trouve chez eux la 
literie et les prix qu'ils font à leur 
clientèle défient toute concurrence. Il 
faut voir leurs meubles avant de se 
décider à acheter ailleurs, car vous le 
regretteriez. Un bon conseil, allez les 
voir, vous serez les bienvenus et avec 
l'amabilité qui leur est coutumière, 
ils vous feront des prix que vous ne 
trouverez nulle part ailleurs. 

de 

LA PARISIENNE 
20, Place Thiers, à Morlaix 

est le magasin préféré 
la femme élégante et pratique. 

A 

AUX MAGASINS POUMEROL mes-
dames, vous trouverez à satisfaire 
vos goûts pour la toilette. Vous avez 
pu, pendant la durée de la Foire-
Exposition, vous rendre compte au 
stand 38 autant de la variété que de 
la richesse des tissus et de la lingerie 
qui y étaient exposés. Sur un fond 
garni de riches soieries aux couleurs 
éclatantes, étaient présentées de ma-
gnifiques peaux de renards, riche-
ment doublées. 

Au plafond, sur les côtés du stand, 
encore des soieries brodées de fleurs 
merveilleuses, fleurs perlées, de tou-
tes nuances, dont les tons chauds 
étaient un émerveillement pour les 
yeux. Que dire de la lingerie, de ces 
draps brodés, de quelle finesse ! mais 
aussi de quelle solidité! 

AUX MAGASINS POUMEROL, A. 
Hamelin, successeur, 20 place Thiers, 
à Morlaix, on ne vend que du bon et 
ce qui est appréciable, à qualité égale, 
la maison ne craint aucune concur-
rence. C'est un véritable paradis pour 
la femme élégante qui aime les étof-
fes solides et en même temps riches. 
Tous ceux qui ont pu admirer le stand 
38 n'oublieront pas d'aller 20, place 
Thiers, faire une visite aux MAGA-
SINS POUMEROL Ils y recevront 
l'accueil le plus affable, en repartiront 
avec regret et y reviendront.Ceux qui 
n'ont pu aller à la Foire-exposition 
>euvent se présenter en toute con-
liance chez Hamelin, ils y trouveront 
ce qui leur faut, que ce soit de la 
bonneterie, de la lingerie, de la che-
miserie, des tissus et des fourrures. 
Le rayon de blanc est également à 
visiter. Allez faire une visite aux 
MAGASINS POUMEROL c'est du 

désaltérante, la BIERE GRAFF ne temps bien employé et de" l'argent de 
rend pas neurasthénique. | gagné. 

Ru tour du ring 
TMWÂ SOUS les halles — çà sent le 

poisson — une estrade. On appelle 
çà un ring, montée sur des tonneaux, 
vides, naturellement. 

Mardi 10 heures. Sur les planches 
un gentlemen fail patienter la foule 
à l'aide d'un porte-voix. Il accroche 
nn pingouin félicite à la balustrade. 
Au milieu une paire de gants d'hiver 
pour le pôle nord, bien rembourrés. 
On s'impatiente— d'autant plus que 
les spectateurs pataugent dans la 
boue et les bouses de vaches du con-
cours agricole. 

T=Wi ll> heures ¡."t. Albert Detoul. 
un champion, se présente en caleçon 
de bain, court el collant, en compa-
gnie de son pitnching-bail Satiou. — 
Time — jeux de mains, jeux de vi-
lain — coup de cymbale — repos — 
éponge—serviette — Relime— Allez, 
les giis, crie la foule. Un juge saisit 
son porte-noix : « Le public est prié 
de rester calme el de ne />as exciter 
les joueurs ». Ils n'en onl d'ailleurs 
pas besoin. L'un d'eux vient de rece-
voir un sérieux jeton dans le 11e;. 
Pas'content, il masse d'un swing 
(c'est un coup de poing) le côté gau-
che de la figure de son copain, lie-
coup de cymbale à rendre jaloux le 
camarade Lacliuer, de la Cipale. — 
On repart. Troisième reprise. l)u pa-
reil au même. On s'accroche, cl dur. 
Travail de cotes comme à la course 
d'Y/Jiniac. Le public hurle sa joie. 
Un des boxeurs a îles trucs : il se 
laisse acculer dans les cordes en 
caoutchouc, puis, boum, comme 
lancé par une catapulte, il s'élance 
et rentre dans l'autre, pas à la page. 
S'il avait esquive, le Irop malin pu-
giliste piquait une tète sur l'assem-
blée. L'assistance s'énerve : « Finis-
le ! » crie le populo : u Tiens bon ! » 
— llepos. Oranges, caramels, pastil-
les de menthe. Queffurus fait le soi-
gneur. Avec son pinceau d'afficheur 
il asperge son poulain. Si cela ne le 
rafraîchit pas çà nourrit. — On re-
met çà. Le sang coule. Les poings, 
semblables à des pistons, travaillent 
à toute allure. Forcing. Match nul. 
Toul le monde est content. Allons, 
tant mieux. 

Deuxième combat. Un grand 
sec el un petit râblé. Chansard (il 
doit gagner), de Périgueiix, contre 
Jêzéquelou, l'espoir de la Brcstoise 
et de la Bretagne. Cà. c'est du beau 
travail. Le petit essaie de couper le 
grand en (leiix, mais l'autre a de 
iallonge el chaque charge du petit 
rencontre le poing-massue du grand. 
Le gong — Repos — Soigneurs — 
Queffurus esl toujours là'— il lient 
le coup. — On repart. L'arbitre, pat 
assez vif, se fait écraser et manque 
d'un cheveu d'être knock-oulé. Le 
breton en met un coup el chatouille 
agréablement le nez du pèrigourdin. 

Chansard frappe avec la inuin ou-
verte. Avertissement de l'arbitre. 
Deuxième, troisième round. l.e paijs 
des truffes cogne comme un enragé, 
Dernier round.('.'est Jêzéquelou qui, 
de toute sa hauleur, domine son ad-
versaire. Crochets du droit, du gau-
che, à la mâchoire, à l'estomac, où, 
quand il ne peut pas atteindre une 
partie sensible, massage du dos. Mais 
les deux minutes sont écoulées. Jêzé-
quelou esl parti Irop lard et le péri-
gourdin esl proclamé vainqueur aux 
points. Les chauvins ne sont pas 
contents. 

combat, 
ile chiqué. 
meni ! L'arbilre ànnonce 10 roinuh 
de minules. Cela fait une demi» 
ben re à recevoir iles gunts ile A onces 
sur loule la surface da corps. Man-
vais jmiir la pipe. 

AIHIIÌI le tanassage, un pelli coup 
de morlaisienne par la Cipale polir 



LE PHARE DE MORUlX 

i peu iti 
combattants. lit voilà les deux giis 

•omine prononce 
•harmanle voisine). 

sur le rainye (comme prononce O 
l'anglaise une dui M 

Delonylée, un beau yùs. nui foi. 
champion de Bretagne plusieurs fois, 
contre lioer (guerreetpoisson), cham-
pion du Maine. Ce n'est plus de la 
riyolade. Ces deux-là n'ont ¡His l'air 
de vouloir s'amuser. 

Pour mieux voir, une trentaine de 
spectateurss'installentsuruneéchelle. 
Malheureusement la charge est trop 
lourde et la grappe humaine s'eljon-
dre an milieu les lazzis de lu foule. 
Et le Unie retentit. I.e Gojf, arbitre 
ojficiel de la Fédération tient le sif-
flet. Abgrall et Deloul les drapeaux 
de louche. I.es avertissements pieu-
vent car l'accrochage est sérieux. Un 
crochet du gauche de Delonglée part 
dans le vide. S'il avait atteint son 
but. malheur ! l'autre n'avait plus 
de téte. d tour de rôle les boxeurs 
font des plats-ventre, façon peu com-
mode i>our boxer. Mais le champion 
du Maine parait avoir une prédilec-
tion pour ce genre d'exercice. Il est 
vrai (pie Delonglée l'y aide un peu 
l'as content de ramper, lloer lance 
un violent coup de téte à son adver-
saire. Delonylée n'eu veut plus. — 
« Combattez, messieurs », dit l'arbi-
tre. Cette fois, c'est la bonne. Fu-
rieux. Delonglée se lance à l'assaut. 
Comme an cinéma, on voit un dou-
blé à l'estomac, un crochet à la mâ-
choire et ... çà su ¡¡il. lioer s'affale. 
L'arbitre compte les 10 temps fati-
diques. Delonylée a vaincu, 'tonnerre 
d'applaudissements. 

Courageux, j'ai assisté jusqu'au 
bout à la rencontre. Je n'ai pas pu 
interviewer les boxeurs, sans quoi 
j'eusse été heureux de connaître les 
impressions d'an homme qu'on en-
dort d'un swing, uppercut ou autre 
qentillesse. Cà'doit ressembler à une 
prise de chloroforme avant te bis-
touri. Filtre nous, le ring a beau-
coup de rapports avec le billard de 
la salle d'opérations, l'ne seule d i f f é -
rence. c'est que l'opéré n'y va que 
contraint et forcé, tandis que le bo-
xeur u va pour son plaisir. 

Moi et beaucoup d'autres nous pré-
férons ta manille contrée. C'est peut-
être moins spectaculaire, mais on n'y 
attrape pas de courbatures... 

Pour nourrir Animaux 
su i s a c h e l e u r B E T T E R A V E S el 
P O M M E S 1)E T E K K E en pc l i les et 
g r a n d e s q u a n t i t é s . 

Mège, P l o u j e a n ( F i n i s t è r e ) . 

Concours d'étalons 

Le jury était présidé par M. (le 
(•tiiiucvillc, d i recteur des Haras du 
dépôt de Laniballe, assisté du com-
mandant Saint-Gai el de M. Marcel 
Doucher, conseiller général- ; 

Parmi les personnalité présentes, 
nous avons remarqué : .MM. Bourgol, 
député-maire de Morlaix ; M. de Guer-
david, président de la Société d'Agri-
culture ; Merle, d i rec teur des services 
vétérinaires du d par lement du Fi-
nistère ; Nougués, premier adjoint ; 
l 'ataull, commissaire-général de la 
l'oire-Kxposition ; Pouliquen, tréso-
rier de la Société d'Agriculture de 
t'nrrondisscmcnt de Morlaix ; Quein-
nce, président de la Société hippique 
rie Sainl- ïhégonnec ; Baron, lils ; 
Cudennec, adjoint-maire de Ploui-
gneau ; ltléas, de la llretagne Hippi-
que, etc. 

Voici le palmarès : 
Klalons bretons de deux ans et de-

mi — Concours de modèle. — Epa-
tant. M. Guéguen Momiier, de l'Ion 
gourvest . approuvé 1000 f r . ; Eurêka 
M. Gourvesl. de Lanr.paul-Gulmillau. 
approuvé 80(1 f r . ; Escobar, M. Saliou 
de Plouiiévenlcr. approuvé «00 f r . : 
Effroyable. M. I.e Ru, de Saint Tlié-
gonnec. approuvé 100 f r . ; Erquy. M. 
Le liras, de Plougras. approuvé 300 f. 
Deusta M. Inizan. de l 'Iounévez-Lo-
chrlst , approuvé 300 f r . ; Domino. 
M. Moal-Hamon, de Plouénan, ap 
prouve ; Domino. M. Guéguen Mou-
iller de Plougourvesl. approuvé ; 
Etixlr. M. Nédélec. do Plougonven. 
approuvé ; lixtra-I)ry. M. Gulllou. 
de Bolsorhel. approuvé ; Elégant 
M. Cuelf. de Plougar. autorisé 600 f r . 
Esope, M. Gucguen-Monuier, aulorl 
sé 550fr ; Espion aux mêmes, au 
torlsé 500 fr , . Egoïste M. Guillou. 
au tor i s ) 450 f r . : Elan. M. Sévère de 
Saint-I'ol autorisé 400 f r . ; Eclair. 
M, Guillou, de Morlaix. autorisé 400 ; 
Expert M, Meudec. de l ' Ieyber-
Cbrlsl . aulorlsc 400 fr . ; Etendard. 
M. CiielT. de Plougar, autorisé 400 fr . 
Dédaigneux. M Aulre l .de Plouénan 
aulorlsc 350 f r . ; Ecusson, M. Guil-
lou, de Morlaix. autorisé 350 f r . ; 
Caboussln, M. Pérou, de Plouénan, 
autorisé 300 f r . ; Espoir. M. Plcar t , 
de Plougourvesl, autorisé 300 f r ; 
Edmond. M. Guillou de Morlaix, 
autorisé 300 f r ; Eoel-Avoalch, M. 
Lozaeh, de Pleyber-Cbrlst autorisé 
300 f r . 

Mentions. — Emporté, M. Lavlec, 
de Pleyber-Cbrlst ; Etna, M. Nicolas 
de Salnt-Tbégoniiec ; Ecouteur. M. 
Goarnlsson de Gulclan ; Erquy, M. 
Troadce de Cléder ; Epicier. M, Sa-
luden. de Plouénan ; Editeur M. 
Guillou. de Morlaix ; Da guenta. M. 
Hléas, de Plouvorn ; Etang M Ni-
colas. de Saint-Thégonnec ; Ermite, 
M. Saluden, de Plouénan ; Dindon, 
M. Guéguen Mouiller. 

Concours-épreuve. — Domino. M. 
Moal-Hamon, Plouénan 1000 f r . ; 
Deusta M. Inizan. Plounévez-Lo-
christ 1000 f r : Dédaigneux, M. 
Au'.ret. Plouénan, 1100 fr . ; Canard, 
M. Le Bras. Plougar 900 f r . ; Dindon 
MM. Guéguen-Monnler. Plougourvesl 
Domino. MM. Guéguen Mouiller, de 
Plougourvesl . 700 f r ; Da Guenta 
M. BÏéas P louvorn ,600f r . ; Cabous-
sln, M. Péron Plouénan, 600 f r . ; 
Attention. M. Caer, Plouénan 600 f r . 

Poulains bretons nés en 1927. — 
Fantasio Guéguen-Monuicr 250 f r . 
cl une médaille offerte par M. Bour-
got. député î Furieux, aux mômes 
250 f r e l une médaille offerte par M 
G ulllemol, sénateur ; Fripon Kéri-
VIh. Plougourvesl 200 f r . ; Flam-
bard, Plcarl. Plougom vcsl. ?00 f r j 
Friponne. Mme Vvo Goden. Ploué-
nan, 150 fr . ; Frlcotenr. Gulllou-
( r eun . P lo jbe r Christ , | 5 0 f r . ; Fîii;-
ceur. Geslln Oulclan. 150 fr . ; F ri-
re t Carlou. Saint Sauveur, 150 f r . ; 
Fanatique Moal-Hamon, Plouénan 
150 f r . ; Figaro, Saludcn, Plnitéim;i 
125 fr . : Faouet, Ahbervé, Gulclan,. 
125 f r ; F r o n t i n , Plcarl , Plougour 

vesl 100 f r . ; F u n i é , Guéguen-Mou-
nl- r . 100 f r ; Karcewr . Geslln. 100 f. 
l ' u n i o n l.-irvor, Gulclan, 75 f r 
Brlcot , Mlngam, Pleyber-Cbrlst. 75 ; 
Vtottant. Meudec Pleyber-Cbrlst 75 ; 
Farceur Ke iau l re l Commana. 5 0 ; 
Fagot Le Fers . Pieyber-Obrlst. 50 f ; 

Mentions. — Pitou. Vve Le Bras 
Bodills ; Folichon. Nédélec. Ploul 
gueau ; F r i p o n . Bogues. Pleyber ; 
Fiscal. Tanguy. Pleyber ; Fier. 
Mlngam. P leyber ; Fusil. Keraul re l . 
Commana ; F lac. Huet, Salnt-Tbé-
gonuec ; Fattlassin. Le Gall, Salnl-
Tbégouneo ; Faber Lozach. Pleyber . 

Concours de poulains nés eu 1927. 
— 1"' prix. 250 f r . et uue médaille of-
f e r l e p a r M. Bourgot, député du Finis-
tère, maire de Morlaix, Fantasio. à 
MM. Guéguoii-Momiler. Plougour-
vesl ; 2, 250 f r . el une médaille offerte 
par M. ï ré iu iu l i i i . dépulé du Finis-
tère, Furieux, aux mêmes ; 3, 200 
f r . . Fripon, M. Kériven Plougour-
vesl ; 4. 200 f r . . Ftambard. à M. Pi-
card. Plougourvesl ; 5 150 fr. , Fri 

r u n Mme veuve Godec, Plouénan ; 

150 f r . Frlcotenr. MM. Guillou 
Creuu. l 'Icyher ; 7, 150 f r . . Fantôme. 
Mme veuve Le Bras. Bodilis ; 8, 150 
fr . . Furet. M. Carlou, SI S a u v e u r ; 9 . 
125 fr . , Fanatique, M. Moal. Ploué-
nan ; 10, 125 fr . . Figaro. M. Saluden 
Plouénan ; U. 125 f r . . Faouet. M 
Abhervé. Gulclan ; 12, 100 f r . , Fron-
tin M. Picard. Plougourvesl ; 13, 
100 f r . . Fumet, MM Guéguen-Mou-
nter ; 14, 100 f r . Farceur. M. Ges-
tiu, Gulclan ; 15, 75 f r . . Floral. M. 
Pape Guimiliau ; 16. 75 f r . . Fricot. 
M. Mlngam. l 'Ieyber-Cbrlsl ; 17 50 
fr . . Flamant. M. Keraulre l . Com-
mana 

Mentions — 20. Fantôme Mme 
veuve Le Bras. Bodills ; 21. Folichon. 
M. Nédellec. l ' iouigneau ; 22. Fripon. 
M. Koguès. St-Thégonnec ; 23. Fis-
cal. M. Tanguy, Pleybe,-Chris! ; i l , 
Fier, M. Mlngam, Pleyber Chr i s t ; 25. 
Fusil. M. Keraulre l . Commana ; 26. 
Flac. M. Huet. SI Thégoiinec ; 27 
Fantassin. M.LeGall .Sl-Thégoi inec; 
28, Fa'jer. M. Lozach, Pleyber-Chrisl . 

Concours Agricole 

DURHAM 
Taureaux. — Première section : 1" 

prix, médaille d'argent du gouverne 
ment et 400 fr . . Calvados. M. Souëlre . 
SI Marlli. dcs-Cliainps ; 2, médaille e ' 
300 fr . . Franco. M. Le Bras Gulclan ; 
3. médaille el 200 fr . , Superbe, M 
Troadec SI Servals 

Deuxième seolion : I " prix, médail-
le de vermeil des agricul teurs de 
France el500 f r . . Trlmousset. M. Le 
Bras. Gulclan ; 1, ex-aequo. 500 f r . 
Chabord, M. Rolland Plougonven ; 
2 3001r.. Danon M. Larvor .Gulclan ; 
3. 200 f r . . Loti Augusta. M Coanl 
Bolsorhel. 

Troisième seclion : 1*' prix 'mé-
daille de bronze du gouvernement e l 
500 fr.. Rouml, M. Fagot. Gulclan ; 
2 médaille de bronze du gouverne-
ment et 200 f r . . Champion. M. Troa 
dec. Sl-Servais. 

Femelles. — Première seclion : Ie 

prix, médaille de bronze de l'agricul-
ture de France et 300 fr . . lyonnaise. 
M. Mlorsee. Plouvorn ; 2. médaille le 
bronze et 200 f r . . Goélette M. Le 
Bras. Guiclaii ; 3. médaille île bronze 
el 150 fr . , Clara. M Souêlre. Saint 
Martin ; 4 médaille de bronze e l 100 
fr . , Adonine. M. Coalivy. Plouigneau. 

Deuxième seclion : I " prix, mé-
daille de liron.o e l 300 f r . lurette 
Bridge, M. Mlorsee. Plouvorn ; 2 
médaille de bronze el 200 f r . . Floren-
tine, M. Queiiiiiec. Penzé ; 3. mé-
daille de bronze et 150 fr. , /'rincesse. 
M. Mlorsee. Plouvorn ; 4 médaille de 
bronze el 100 f r . , M Le Bras. Gui-
clan ; 5, médaille de bronze el 100 fr . . 
Harmonieuse M. Troadec, Salnl 
Servais 

Troisième seclion — P prix, uue 
médaille d 'argent de l 'agriculture et 
400 f r . Epatante, Troadec St-Ser 
vais ; ', médaille d 'argenl de l'agri-
cul lure el 300 f r . , Césarine. M. Mlor 
sec Plouvorn ; 3. médaille d 'argenl 
de l 'agriculture et 200 f r . , Arcadlne. 
M. Moreau, Plouigneau ; 4 médaille 
d 'argenl de l 'agriculture et 150 f r . . 
Baltique, M. Souclre. SI Martin ; 5 
médaille d 'argenl de l 'agrlcullure et 
100 fr . . /'rincesse,. Thépaul, Hodilis ; 
li. médaille d 'argenl de l 'agriculture 
et 100 fr . , Charmante, Souêlre, SI 
Martin. 

TAUREAUX DES SYNDICATS 
P prix, médaille de bronze de 

l 'agriculture el 600 fr . . Société d'agri-
culture de Morlaix ; 2. médaille de 
bronze et 500 f r „ Syndical de Moi-
laix ; 3. médaille de bronze de bronze 
de l 'agriculture el 300 fr . , Syndical de 
Plouigneau. 

RACE ARMORICAINE 
Taureaux — Première seclion. — 

!•• prix, une médaille d 'argenl du 
gouvernement el 400 fr . , Hanoi, M. 
Monlforl, Plougar ; 2, une médaille 
d 'argenl du gouvernement et 300 fr . , 
Hérisson. Thépaul. Bodilis ; 3, une 
médaille d 'argent du gouvernement 
el 250 fr . . Héron Corné, Landivl 
siau ; 4 une médaille d 'argent du 
gouvernement el 200 f r . , Hubert, M 
Kerouanlon. Plounévez-Lochrlsl ; 5, 
une médaille d 'argent du gouverne-
ment et 200 fr . . Heureux, Guéguen, 
Plounévez-Lochrlsl ; 6. une médaille 
d 'argent du gouvernement el 150 f r . . 
Hercule LeGolT, Plounévez-Lochrlsl; 
7, une médaille d 'argenl du gouver-
nement el 100 f r . , Hasta Buan, Riou 
Cléder ; 8. une médaille d 'argent du 
gouvernement et 100 fr . , Grall. Ploué-
nan ; 9, une médaille d 'argent du 

gouvernement et 100 fr . , Hongrois 
ilner, Bodills. — Mention honorable. 

— Héros Le Moal, Plouigneau. 
Deuxième seclion. — 1 - prix, une 

médaille de vermeil de l 'agriculture 
et 600 f r . . Farfadet Soubigou. Slzun ; 
2 une médaille de vermeil de l'agrl 
cul lure et 500 f r . Farceur . Riou, Clé-
der ; 3 une médaille de vermeil de 
l'agrlcullure el 400 f r . , Grandiose. 
Bourlès. St-Sauveur ; 4, une médaille 
de vermeil de I agriculture el 300 f r . . 
Gallet, Grall Plounévez-Loehrist ; 5, 
une médaille de l 'agriculture cl 200 
f r . . Galopin. Stun. Plouvorn ; 6. une 
médaille de vermeil el 100 f r . , Galvo 
deur, Stun Plouvorn ; 7, une mé 
dallle de vermeil et 100 f r . . Gouver-
neur, Troadeo, St Servals. — Men-
tion honorable. — Gobeur, Penven. 
Taulé. 

Troisième section. — 1*' prix, une 
médaille de bronze du gouvernement 
cl 500 fr . , Fénélan, Tl |epaut. Bodills; 
2, Une médaille de bronze du trouver 
iiemcnt cl 400 fr . . Robert, Messager, 
Pleyber-Chrisl . 

Femelles. — Première section. — 
P prix, une médaille de bronze de 
l 'agrlcullure et 300 fr . . Glaneuse. 
Brouslaille. SI Sauveur ; 2. une mé-
daille de bronze de l 'agriculture ei 

200 f r , Hérone. Corvé. Landivisiau ; 
3. une médaille de bronze <1? l'agrl 
cullure et 153 f r . Hachette. Castel. 
Landivisiau ; 4 uue médaille de 
bronze de l 'agricul ture et 150 f r . . Ga-
mine. Morin, Plouigneau ; 5. une 
médaille de bronze du gouvernement 
et 100 fr . . Héroïne. Olivier. Landl 
vlsiau ; fi. une médaille de bronze de 
l 'agricul ture e l 100 f r . Hermine. 
Moal, Plouigneau ; 7. uue médaille de 
bronze de l 'agriculture et 100 f r . Hi-
rondelle Tous. Plouénan. — Mention 
honorable. — Gentille II. Bouslouler. 
Ploujean. 

Deuxième seclion. — 1 - prix, une 
médaille de bronze de l 'agriculture el 
300 f r . . Grandiére. Corvez. de Lan-
divisiau ; 2, une médaille do bronze 
de l 'agriculture et 250 f r . , Grenadine 
au mémo ; 3, une médaille de bronze 
de l 'agriculture et 200 f r . Gibecière. 
Queimiec, Penzé ; 4, une médaille de 
bronze de l 'agrlcullure et 200 f r . Ga-
zette. Troadec. Sl-Servals ; 5. une 
médaille de bronze de l 'agriculture el 
150 f r . Farouche, Thépaul Bodilis 
6. une médaille de bronze de l'agri 
cullure el 100 f r . . Grille. Lavlec. de 
Plouriu ; 7. une médaille de bronze 
de l 'agriculture e t 100 f r . . Espérance. 
Jégou. Plouigneau. — Mention hono 
rable. — F r a u l e l n . Thépaul Bodilis 

3- section.. — Médaille d 'argent et 
100 fr . . Etiennette, Corvez. Landivl 
siau ; médaille d.argent et 300 f rancs 
Anrlse. au même ; médaille d 'argent 
et 250 f r . Capucine. Morin. Ploui-
gneau ; médailie d 'argent el 200 f r 
Cavale. Olllvlcr, Landivisiau ; mé-
daille d 'argent et 150 f r . . Agrie. Thé 
pault. Bodills ; médaille d 'argent el 
100 fr . . Colmar, Olllvler l ' iounévez; 
médaille d 'a rgenl et 100 f r . Moreau. 
Plouigneau ; médaille d 'argent el 
100 fr.. Ecarlate. Thépaull . Bodilis. 

MEILLEUR LOT 
Médaille de vermeil , offer te par le 

Gouvernement : Corvez Landivisiau 
Mention honorable : Troadec Salnl 

Servals. 
VERRATS 

Thomas, Plouégal Guorrand. 100 f. 
Guenganl, Gulclan. 50 f r . 

TRUIES 
Mesguen, St-Marlln-dcs Champs. 

MOUTONS 
Béliers. — Bloch. St-Thégonnec, 

100 f r . ; Le Ru. St-Thégonnec. 75 f r . 
Brebis. — Le Ru. St Thégonnec. 

100 f r ; Bloch St-Thégonnec 75 f r . 
PRIX D'ENSEMBLE 

BIocli. St-Thégonnec. 100 fr- ; Le 
Ru. SI Thégonnec 50 f r . 

Concours Laitier 
400 fr . . Laviec. Pleyber ; 300 fr . . 

Frère . Val Vert ; 250 f r . au même : 
200 f r . . au même ; 100 fr . . Lemolne, 
Pleyber ; 100 f r . Mesguen, St-Martiu 
50 f r . , Gueguen. Garlan ; 50 f r . , Le-
molne, Pleyber . 

Les élections 
cantonales 

Conseil général 
Uinmeur. — Inscrits : 4.002, votants 

2.487. 
MM. Guillemot, sén., rad., sort., 2.065 

voix, élu, de Forsanz, ancien officier, 
U. II. I)., 381. 

Plei/ben. — Inscrits : 4.7114 ; votants 
3.321. 

MM. Berlhélémé, U.B.D., conseiller 
m u n j de LoquelTrcI, 1.857, élu. Le 
Roux, conc. rép-, 1.417. 

Plouescat. — Inscrits : 3,168 ; volatils 
2.500 ; suffrages expr imés : 2.3IHI. 

M. Trémint in , député démocrate , 
sortant, 2.378, élu. 

Plotizevédé, — Inscrits : 3.617 ; vo-
tants : 2.921 ; suffrages exprimés 2884. 

MM. Caill, républicain de gauche, 
sortant, 1.563. élu ; Kerdilès, démo-
crate, 1.320. 

Sainl-l'ot-de-Léon. — Inscrits, 6X111; 
votants, -I.0I7 ; suit. expr. : 3.678. 

M. de Guébriant, libéral, sortant, 
3.615, élu. 

Sainl-Tliégoiinec. — Inscrits ; 3.024 ; 
votants : 2.534 ; suif, exprimés ; 2.293, 

MM. Pouliquen, rad. sortant, 1.111 ; 
Guégot de Traoulen, rép. 1.152, élu. 

Conseil d 'arrondissement 
Morlaix. — Inscrits : 5.490 ; votants, 

1.842. 
MM. Kcrricn, maire de Sainlc-Sèvc. 

conc. rép., 923 ; Parc. S.F.I.O., 769. 
Il y a ballottage. 
Tiiuté. — Inscrits : 3.136 ; volants : 

1.936 ; suif, exprimés : 1.916, 
MM. Fagot, rép. de g., 931) ; Joncour 

démocrate, 983, élu. 
M. Haillon, mai re de (tiraillée, sor-

tant, ne se représentai t pas. 
Siztm. — Inscrits : 2.295 ; volants : 

1.889. 
MM. Abgrall, mai re de Saint-Sau-

veur, conc. rép. 9117 ; Saliou, déni., 
513 ; Baron, S.F.I.O., 457. 

Il y a ballottage. 
l'iouigneau. — Inscrits : 3.502 ; vo-

lants ; 2.454 ; sulT. exprimés : 2,409. 
MM. de Giicrdavid, U. R. sortant, 

1.248, élu ; L'KHouét, maire de Plou-
gonven, ré», de g., 1.160. 

Lauilii'is/au. — Inscrits : 1.004 ; vo-
lants : 2.G36. 

M. Pouliquen, maire de Landivisiau 
cons. sort, cous. 2.524, élu. 

Dans la Presse 

N o i r e c o n f r è r e la Résistance 
a signalé la na issance du Phare de 
Morlaix d ans des te rmes qui , — 
nous le savons , — on t p rodu i t l ' im-
pression la mei l leure su r ses lecteurs 
et sur les nôt res . Ce geste est bien 
dans les t rad i t ions de courtoisie qui 
hono ren t la Presse f rança i se . 

C o m m e nous l ' avons d i t , nous ne 
voulons de mal à pe r sonne et il y a 
place, sur la t e r r e , p o u r tous les 
h o m m e s de b o n n e vo lon té . 

A no t re t o u r nous souhai tons à 
not re dis t ingué con f r è r e de pour -
suivre h e u r e u s e m e n t la be l l i ca r -
rière qu' i l a ouve r t e il y a q u a r a n t e -
trois ans . 

Foire-Exposition 

Service Publicité 
Les commerçants avant fourni du 

personnel, de la marchandise ou du 
matériel au Sorvice Publicité de la 
l*oire-I\xpositi»n, sont priés d 'adres-
ser de louto urgence leurs factures ¡'i 
M. II. Queffunis, A l'Ilotel de Ville. 

On demande ^ S ^ 
Pât i sser ie Ue lu R e i n e - A n n e , r ue 
d u Mur , Mor la ix , 

TRIBUNAUX 
Chambre de discipline 

1 9 2 8 - 1 S X » 
HUISSIERS. — Dimanche dern ie r 

les huissiers des arrondissements de 
Brest et de Morlaix se sonl réunis en 
leur Chambre du Palais de Justice de 
Brest, afin de procéder au renouvel-
lement annuel de leur chambre de 
discipline. 

Voici les résultats de l'élection : 
Syndic : M» Causeur, Bresl ; rap-

por teur ; M* (¡allie. Landivisiau ; se-
crétaire : M® Tréinel, Brest ; tréso-
rier : Mc Auffret, Brest ; membre : M' 
Gallouédcc, à Morlaix. 

A l'issue du vote, la corporation se 
réunit dans un salon de l'hôtel des 
Voyageurs, où nu banquet amical 
était servi. Inutile de di te que la 
gaieté régna ; les huissiers, cjuoi qu'on 
en dise, ne sont pas des gens tristes 
et ils ont plus d une bonne histoire 
en réserve. 

Au nouveau bureau Le Phare est 
heureux de présenter ses souhails les 
plus sympathiques. 

A P P E L AUX ANCIENS DU 2 i y . 
Le b a n q u e t a n n u e l des a n c i e n s tlu 
219e, a u r a l ieu cette a n n é e à m i d i 
et d e m i e , d a n s les sa lons Quiv iger , 
à Mor la ix , le 28 oc tobre p r o c h a i n . 

Af in d ' ê t re fixé s u r le n o m b r e 
des convives , p r iè re d ' ad re s se r 
l ' a d h é s i o n et la cot isat ion a u x ca-
m a r a d e s J o s e p h Le Maître , 15, 
p lace T r a o u l e n ou l ' au l E t i e n n e , 
c h a r c u t i e r . Grand- rue , à Morla ix . 

N o u s engageons v ivement Ions 
les c a m a r a d e s à y ass is ter . 

N o u s p r i o n s ceux qu i se ron t tou-
c h é s p a r cet appel de p réven i r les 
c a m a r a d e s . 

Le m e n u sera copieux et la gai lé 
s e r a d e r i g u e u r . 

A u c u n e convoca t ion ind iv idue l l e 
ne se ra ad re s sée . 

MENU 
Potage velouté ; Jambon d'York à 

la gelée ; Langouste mayonnaise ; 
Bouchées financières ; Civet de lièvre 
Saint-Hubert : Pommes fondantes ; 
Poulets farcis rôtis ; Salade ; Glace ; 
Gauffrettes ; Fruits. Prix : 18 fr. 

Nécrologie 

N o u s a v o n s appr i s avec regret la 
m o r t de M. J ean -René Flocl i . gar -
d ien d u c imet iè re St-Cliai ies , à 
'âge d e 54 ans . M. l ' Iocli , h o m m e 

a l ï ah lc , t o u j o u r s dévoué a u x œ u v r e s 
de b i en fa i sance , sera u n a n i m e m e n t 
regre t té d e la popu la t ion mor la i -
s i enne , el en par t icu l ie r de ses ca-
m a r a d e s de la Société d e s a n c i e n s 
sous-o l l i c ic r s . 

P u i s s e sa veuve el sa l'amille 
t r o u v e r u n a p a i s e m e n t à leur d o u -
l eu r d a n s la s y m p a t h i e généra le 
qu i les en tou re i lans le deu i l c rue l 
qu i les f r appe . 

Le Plia.-c se jo in t à tous ces a m i s , 
c o n n u s et inconnus , p o u r p résen-
ter à tous les s iens ses s incè res 
c o n d o l é a n c e s . 

Etat-Civil 
du 12 au 18 Octobre 1928 

Naissances. — Denise Guygot, fille 
de Yves el de Marie Berréhar, 39, rue 
Villeneuve ; Michel Dolley, lils de 
Léon et de Françoise Corrc, 40, rue 
Villeneuve ; Guy l 'augam, lils de Jean 
et de Marie Abraham, 58, rue Ville-
neuve ; Yvonne I.e Bars, Mlle de Al-
fred el de Lucienne I.e Bars,S8, place 
Tbiers ; Robert NVatrin, lils de Léon 
et de Léonie Milliard, place des Jaco-
bins ; Robert Audroin, lils de Léonjct 
de Louise Hénin, place Tbiers ; Marie 
l 'acaud, lille de Gaston cl de Yvonne 
Le Gac, 1, rue Sainlc-Marlhe ; Michel 
Le Grignou, lils de Alain et de Céline 
Morvun, 12, rue Carnot ; Denise Bour-
doulous, lille de François et de Marie 
Cann. à Si-Augustin ; Henri Le Giicn, 
lils de Louis et de Louise Durand, 
Place Callac. 

Publications. — Yves Rolland, re-
présentant de commerce et Marie 
Mar/.in, commerçante ; François Kcr-
ricn, ajusteur-forgeron el Joséphine 
Kcrdaflec, s. p. 

Mariage. — Francis Gauthier, comp-
table el Yvonne Pérou, couturière. 

Décès. — Françoise Le Gac, veuve 
de Jean Abalain, Château, 60 a. 8 m. ; 
Marguerite Madec-Tbomin, veuve de 
Louis Qticrné, 73, rue de Brest, 58 a. 
2 m. ; Victoire Mazé, veuve de J. l 'cr-
rol, C.tiiiteau, 64 a. I ni. ; Jean-René 
Flocli, époux de Marie Le Régner, 
St-Nicolas, 53 a. 11 ni. 

S P E C T A C L E S 
A u ThéAtre Municipal 

LÉO POLI) LE BIEN-AIMÉ. — La 
nouvelle pièce de M. Jean Sarm«nl, 
dont le succès a élé colossal et s'est 
t radui t par plus de 3011 représenta-
tions à la Comédie des Champs-Ely-
sées, nous sera donnée au Théâtre 
Municipal, le Vendredi 19 Octolira. 

Patronage Saint-Martin 
Retenez bien la dato. Le 6 novem-

bre au soir, une (¡rande séance de 

Sala sera donnée dans la belle salle 
u patronage. Tons se rappellent en-

core avec plaisir le succès du Barbier 
de Sévillc. Celle fols c'est la pièce 
célèbre d 'Edmond Rostand : /.es Ho-
inanesqiies, (lue nous réserve le Théâ-
tre d'Art el d'Education de Paris. 
¿¿Location, à la conciergerie du pa-
tronage. Prix des places : 5 f r , r 3 f. 50, 
2 francs. 

Family-Cinéma 
Samedi 20 Octobre, soirée à 20 11. 

30 ; Dimanche 24, matinée A I I b. 30, 
soirée à 20 b. 30. 

Actualités ICclalr-Joiirnal : l 'n film 
splcndide : I.e Siège île Traie. La plus 
audacieuse et la plus formidable réa-
lisation ciiiégraplilquc faite jusqu'à ce 
jour . Adaptation musicale spéciale de 
M. L. Aiiiluc. 

Pour terminer un fou-rire en deux 
parties.. 

Prix ordinaire des places, 

Gymnastique et Athlétisme 
Le Comité de la Foire-Exposition 

<le Morlaix avait eu l 'heureuse idée 
de faire d imanche dernier des attrac-
tions dans l 'enceinte de la Foire. 

Kl désireux par la même occasion 
de venir en aide aux clubs locaux, il 
avait autorisé la vente d'insignes au 
prollt de la Société organisatrice. 

Après que l 'Harmonie Municipale 
eut.donné unconccr t part iculièrement 
goûté, les athlètes de la Murlaisienne 
nous lircnt des démonstrat ions Irès 
intéressantes. 

Malheureusement l'état du terrain, 
par suite îles pluies récentes, ne per-
mit pas à notre ami Douguédroit de 
réal isercomplètcmentson programme 

Le meilleur compliment que nous 
puissions faire à la Murlaisienne, est 
l 'intérêt continu apporté pur les mil-
liers de spectateurs et leur entière 
satisfaction du spectacle. 

Club Nautique Morlaisien 
Le C. N. M. n'ayant pu organiser sa 

vente d'insignes pendant la Foire-Ex-
position, a l'intention de la faire sa-
medi 211 et d imanche 21. 

.e C.N'.M. compte sur la générosité 
de chacun pour 1 a ider dans sa tiiclie. 

Pour apprendre à nager à tous les 
enfants il faut de l 'argent. 

Les membres du bureau pouvant 
se charger de la vente, sont priés de 
prendre les insignes chez M. Queffu-
us, secrétaire. 

Football-Association 

Stade Morlaisien 
Mardi dernier , le Comité de la Foire-

Exposition avait autorisé le S. M. â 
vendre des insignes au prolil de sa 
caisse. 

Le Stade Morlaisien remercie bien 
vivement le Comité, les généreux do-
nateurs ainsi que les dévoués qui ont 
bien voulu se charger de la vente et 
tout particulièrement Mines l lamclin, 
les gracieuses sportives connues à 
Morlaix. 

L". S. LAND1VISIENNE (1) 
contre STADE MORLAISIEN 

Dimanche prochain 21 Octobre, 
l 'équipe première du Stade Morlai-
sien recevra sur le terrain de Kcrné-
guès, l'excellent onze premier île l'U. 
S. Landlvisicnne. Les visiteurs ne 
sonl pas îles inconnus pour les spor-
tifs morlaisiens. Composée d'excel-
lents éléments, l'U. S. Landlvisicnne 
est toujours dangereuse pour les 
meilleurs et il faudra au Stade dé-
ployer toute -son a rdeur pour sortir 
honorablement de celle rencontre. 

Coup d'envoi à 11 h. 30. Prix des 
places 2 fr. el 1 fr. Les membres ho-
noraires entreront sur présentation 
de leur car te . 

En lever de rideau les équipes II 
el 111 du Stade se rencontreront pour 
un match de sélection en vue du dé-
placement des deux équipes le di-
manche 28 au I luelgoat. 

Convocations. — Equipe I : Le Cal-
vez, Gcstin, Cessou, Le Clecb, Tho-
mas, Le Guern, Le Itoux, Lalr, Bout-
loch, Ilusson, Callec, Derriou. Ren-
dez-vous à 14 heures, au vestiaire. 

Les joueurs dont les noms suivent 
sont convoqués à 13 b. 30 au vestiaire : 
llellequin, l'oslic, Dantec, Le Coz, 
Mcnou, Bourzce, Boui llis, Abomnès, 
Troadec, Collobert, Cudennec, Si-
mon, Goasgucii J., (ioasguen Ch., 
Gautier, Le Gall, Troadec Th. , Tréan-
lon, l 'augam, Penthcr, Déniel, Menou 
F., Loiircc, Le Jeune. 

Les joueurs non disponibles sont 
priés de prévenir le Secrétaire, Place 
des Halles il- 2. 

Les Gâs de Morlaix 
A 13 b. 31). — A.S. LANDIVISIi:NNE(2) 

contre GAS DE MORLAIX (2) 
A 15 b. - U. S. LANNIONNAISE (I) 

contre GAS DE MORLAIX (1) 
Convocations. — Equipe I : à 14 h., 

à Coatserho : Guillou, Lintauff, Squi-
ban, Gnivnrch, Rannou, Riou, Morand, 
llolicc, Lachiver, Marrec, Lourrcc. 
Arbitre : M. 1'. Calvez. 

Equipe II, à l.'l b., à Coatserho : 
Hervé, Tudal 1. Carrer, Grall, Pendu, 
Benjamin, Le Jeune, de Léléc, Ber-
nard II, Tudal II, Olier. Arbitre : M. 
Louis Tanguv. 

L'équipe IIP sera avisée ultérieure-
ment du match conclu pourd imai i rhc 
soit à Lanmcur, soit à St-Pol-de-Léon. 

Guéguen, Caroir, Boucher, Bernard I 
Prunier , Kerlir/ in, Jcll'roy, Corrc, 
Léon Bellec, Le Gall A. et Le Gall F. 
Délégués : MM. Jean Jacq el Quégiu-
ncr Maurice. 

Carnet sportif 

Nous sommes heureux d 'annoncer 
à nos amis que Job Tanguy, équipe 
première des « rouge et noir » va 
convoler en justes noces. 

C'est la toute gracieuse Madeleine 
Le Rcsquc qui est l'élue. 

Sportive, elle autorisera Job à 
chausser los souliers à crampons. 

Le Phare a le vif plaisir d adresser 
ses plus sincères vieux aux fiancés. 

C'est avec peine que nous allons 
appris la mort d'jimllc Coliou, de l'A, 
S. Inndivisicnitc. 

Les joueurs de Morlaix avaient pu 
appréc ie r sa bonne camarader ie cl 
sa lovauté. 

Le Phare prie sa tamillc d 'accepter 
ses condoléances émues cl sincères. 

No* lecteurs nous exeuseront »1. 
cette semaine encore, notre numi-
pe est presque entièrement consa-
cré à la Foire Exposition. A pa r t i r 
de la semaine prochaine, I.e Phare 
sa présentera te l qu' i l sera désor-
mais aveo ses chroniques diverses 
que le manque de place nous 
oblige à renvoyer. 

De mémo, nous prions les orga-
nisateurs du Congrès des Paysans 
da Morlaix de nous exouser si au-
cun compte-rendu ne parai t cette 
semaine dans Le Phare Mais, plu-
tét que de ne meMre que quelques 
lignes sur un mouvement social, 
qui demande é être étudié, nous 
avons renvoyé l ' Insert ion de cette 
étude au numéro prochain. L'art l -
ole est prêtât paraî t ra la 37 octobre. 

Tableau des Marées pour là baie de Morlaix 
da Dimanche ** mu Dimanche »8 Octobre 1M» 

Dates 

Pleines Mers 

ktrn latan kiftt M». 

Dimanche. . 2 1 . . . 9.(18 650 21.38 615 
Lundi •ri 10.18 625 23.07 600 
Mardi 'Zi... 11.54 640 
Mercred i . . . 2 4 . . . 11.41) 645 13.18 680 
Jeudi 25 . . . 1.50 700 14.19 740 
Vendredi . . . 20 . . . 2.43 760 15.08 805 
S a m e d i . . . . . 2 7 . . . :t.3ll 830 15.54 875 
Dimanche. . 2» . . . 4.14 8SO 16.35 915 

tases Mers 

3.06 
4.13 
5.50 
7.19 
8.23 
9.12 
9.56 

10.37 

355 
385 
390 
345 
280 
205 
135 
75 

15.35 
16.59 
18.3X 
19.55 
20.50 
21.36 
22.18 
22.58 

365 
375 
350 
290 
220 
145 
85 
45 

HEURES. — L'heure Indiquée est celle du temps 
létal, tel qu'il est défini p l i la loi du 9 Mars 1911 
(temps moyen de Greenwlcbi. Toulelots. pendant U 
période de l'année où, en venu des dispositions 
législatives, les horloges publiques sont avancées de 
60 minutes, l'heure portée dans no> tableaux corres, 
pond à l'heure d'ete. 

HAUTEURS Les hauteurs données expriment 
en centimètres, et de 5 en f , le niveau atteint par 
la mer au-dessus du zéro des cartes de rhydrotraphle 
française. Ce zéro correspond sensiblement au niveau 
des plus basses mers qui puissent se produire. 

N O T A . — Les prévisions d-deMos sont thiort-
gués. Elles supposent, en effet, une mer parlallemect 
calme el une pression barométrique unifórme de 
760 - / - de mercure. Les différences qui pourront élre 
constatées proviennent de cause multiples, dont les 
trois principales sont les suivantes : • ' Inlluence du 
veni sur les côtes ; «• propagation des mouvements du 
U n e ; 3* valeur de la pressloo barométrique. Cette 
dernière est loin d'être nérli«eable. puisqu'une baisse 
d'un centimètre de mercure dans le baromètre cor-
respond i une élévation du plan d'eau supérieure a 
treize centimètres. 

tuia ae uoas. i.a L.unc, au contraire, esi [icuic, uiaw tm. w . * - - - , 1 a» 
Terre. C'est ce qui explique que son attraction sur les eaux de notre planeie 
est plus puissante (un peu plus du double) que celle qui est exercée pa r le 
Soleil. Quand le Soleil et la Lune sont sensiblement en ligne droite avec la 
Ter re (lune pleine ou nouvelle), leurs cllels d ' a t t r a c t i o n s 'addit ionnent. Ces i 
la période ile vive eau. Quand ces deux astres font avec la Te r r e un angle 
droit (premier ou dernier quartier) , leur action sur les eaux de la ^lej re se 
contrar ie . C'est la période de morte-éau. Patron JOBIK. 

| J . - Y . C A M & F I L S 
71, Rue de Par i s — MORLAIX 

I lois du Nord, d'Amérique, des (les el do Pays 
CHANTIERS - SCIERIE - PAROUETERIE 

au Val-Pinard (Route de Callac) 
— 

La seule Maison de la Région 
i pouvant garantir Parquets et Planchers 

de Pose parfaite 
Fabrique de Moulures en série et sur commande 

LA PLUS ANCIENNE MAISON 
DE MATÉRIAUX DE L'OUEST 

Toutes l e s premières Marques de : 

i Ciment, Chaux, Tuiles, Fibro-Ciment 
Briques, Tuyaux de grès, etc. 

LE FROID SEC PAR L'ELECTRICITE 

Frigidaire est la réfrigération idéale parce 
qu'elle maintient sans soin ni entretien toute 
basse température et engendre un froid s e c 
qui contra irement à la glacière h u m i d e 
et malsa ine , arrête radicalement la fermen-
tation et la croissance des microbes sur les 
denrées qui lui sont confiées. 

Aussi des centaines de Bouchers , Char-
cutiers , Hôteliers, Pât i s s i ers , etc.., sont 
émerve i l l é s des résultats obtenus avec leur 
FRIGIDAIRE. 

Faites comme eux, MODERNISEZ-VOUS. 

Frigidaire s'installe dans toute bonne gla-
cière, coûte 5 fois moins que la glace et fait 
1111 frcid 5 fois plus bas. 

M. MOISÂN, Agence Frigidaire | 
2, Quai Emile-Zola, RENNES 

• • • • • • • • • • • • • • • • • • 

I Agence PEUGEOT, UNIC 8 FORD j 
2 8 - 3 0 . R u e d e B r e s t - M O R L A I X H 

; G A R A G E M . P R A T j 
? t ; 

EXPOSITION ET ESSAIS . 

D B S M O D È L E S D U S A L O N 

la nouvelle 5 cv 
la plus économique 

17.700 francs 

La 6 cyl. Il CV 
4 vitesses 

Une ligne... Un Prix... 

• • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • " • • • • • • • a 
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LE PHARE DE MORLAIX 

lilude lie M« Klic Lli UA1L 
notaire à Morluix, 8, rue de Brest 

A VENDRE A L'AMIABLE 
En la ville d e MORLAIX 

Rue Ange-de-Guernisac, A'« 16 et 18 

Deux Malsons 
d'habitation 

à usage commercial ayant au rez-de-
chaussée magasin et écurie. 

3 étages. 
Louées verbalement et à l'année. 
Pour tous renseignements s'adresser 

à M« LE BAIL. 

Etude de M* Elie LE BAIL 
notaire à Morlaix, 8, rue de Brest 

A VENDRE A L'AMIABLE 
E n la v i l le d e M O R L A I X 

Venelle des Archers. A'® 2 

J3el i m m e u b l e 
à usage commercial ayant au rez-de-
chaussée 3 magasins. W. C. 

12 pièces aux 3 étages. 
Convient à tout commerce. Facilité 

de paiement. 
Pour tous renseignements s'adresser 

à Me LE BAIL. 

Etude de M' LE BABS, huissier 
à Morlaix. 

Vente Mobil ière 
pour cause de départ 

L e D i m a n c h e 21 O c t o b r e 1925 
à 13 h. 30 

Chez Madame Bazin 
a u b o u r g d e C a r a n t e c 

M» LE BABS, huissier, vendra : 
Une salle à manger comprenant : 

un hulTct et table chêne avec G chai-
ses ; une chambre Louis XV, 3 armoi-
res, 4 lits, une table Empire, 3 buffets, 
garde-manger, glaces, tables de toi-
lette, tables de nuit, 2 sommiers, 
3 matelas, fauteuils, chaises, sellette, 
verres cristal, vaisselle, assiettes an-
ciennes, batterie de cuisine, cheminées 
parisienne et flamande, machine à 
coudre, fourneaux, laveuse, balance, 
lot de bois, lot de bouteilles et divers 
autres objets. 

Etude de M- Xavier COZANKT 
licencié en droit, notaire à Morlaix, 

7, rue <le Paris. . 

A VENDRE A L'AMIABLE 
OU A LOUER 

En la ville de Morlaix, roule de Callac 

Maison d 'Habitation 
e t G r a n d B â t i m e n t 

avec vastes dépendances 
GBANDE COUK ET VEBGEK 

en bordure de la rivière 
pouvant convenir à blanchisserie, 
minoterie ou toute autre industrie. 

Jouissance au 29 Septembre 1929. 
Pour tous renseignements, s'adres-

ser à M» CO/.ANET, notaire. 

Etude de M« Xavier CO/.ANET 
licencié en droit, notaire à Morlaix, 

7, rue de Paris. 

A VENDRE A L'AMIABLE 
cil la Commune de Plougasnou 

La Ferme de Kernuz 
d'une contenance totale de 12 bec-

lares 44 ares, Icllc qu'elle est actuel-
lement louée aux époux Prigenl. 

Libre de jouissance le 29 Septembre 
192ÎI. 

Pour tous renseignements, s'adres-
ser à M' COZANET, notaire. 

Etude de M<- Xavier COZANET 
licencié en droit, notaire ¿1 Morlaix 

7, rue de Paris. 

A V E N D R E A L 'AMIABLE 
OU A LOUER 

E p la v i l le d e MORLAIX 
Q u a r t i e r d e S a i n t - M a t t h i e u 

bit 
composée de 6 pièces. 

Pour tous renseignements, s'adres-
ser à M« CO/.ANET, notaire. 

Etude de M« Xavier COZANET 
licencié en droit, notaire à Morlaix, 

7, rue île Paris. 

A VENDRE A L'AMIABLE 
en renie viagère 

Une Propriété 
située à Morlaix, quartier St-Martin 

connsislant en : 

MAISON D'HABITATION 
ayant au rez-t'e-chaussce deux pièces ; 
au premier étage, deux pièces ; au 
deuxième étage, une pièce mansardée; 
grenier au-dessus, électricité dans 
toute la maison. 

Grand hangar, cabinet d'aisance. 
Jardin. 

Vendeur lié en 18G7 
S'adressernourtous renseignements 

et traiter, à M® COZANlvT, notaire. 

Etude de M« Xavier COZANKT 
licencié en droit, notaire à Morlaix, 

7, rue de Paris. 

A VENDRE A L'AMIABLE 

En la Commune de PLOUGASNOU 

La Ferme de KerlizRau-Bras 
d'une contenance totale de 12 hectares 
34 arcs 03 centiares, telle qu'elle est 
louée aux époux. Le Coz. 

Jouissance au 211 Septembre 1U30. 

En la Commune de PLOUGASNOU 

LA FERME 

de Tresseny e! Kerlizeau-Sian 
d'une contenance totale de M hecta-
res 1G arcs 30 centiares, telle qu'elle 
est louée aux consorts Jégadcn. 

Jouissance au 20 Septembre 1932. 

Kn la Commune de PLOUGASNOU 
et par extension 

en celle de PLOUEZOCII 

La F e r m e de Kernuz 
d'une contenance totale de 12 hecta-
res 44 arcs, telic qu'elle est louée aux 
époux Prigent. 

Jouissance au 29 Septembre 1929. 

Kn la Commune de PLOUGASNOU 

LE LIED 

Etude de M*" Xavier COZANKT 
licencié en droit, notaire à Morluix, 

7, rue de Paris. 

ADJUDICATION VOLONTAIRE 
Le L u n d i 29 O c t o b r e 192S 

à 11 heures 
à la M a i r i e d e R e s c e f f 

d'une contenance totale de 5 hectares 
11 ares 90 centiares, tel qu'il est loué 
lux époux Prigent. 

Jouissance au 29 Septembre 1929. 

En la Commune de GAHLAN 

Les Lieux de Kenoimizella 

d'une contenance totale «le 1 Ci hecta-
res 97 ares 88 centiares, tels qu'ils sont 
loués aux époux Tocquer. 

Jouissance au 29 Septembre 1934. 

En la Commune de GAHLAN 
et par extension en la Commune 

de PLOUEZOCH 

La Ferme dg Parchanîour 
d'une contenance totale de 13 hecta-
res, 22 ares 50 centiares, telle qu'elle 
est louée aux époux ltcmeur. 

Jouissance au 29 Septembre 1931. 

En la Commune de GAHLAN 

La Ferme de Kerolianl-Ciiapelindy 
d'une contenance totale de X hectares 
«2 ares 33 centiares, telle qu'elle est 
louée aux époux Quéré. 

Jouissance au 211 Septembre 11131. 
Pour tous renseignements, s'adres-

ser à M« COZANET, notaire. 

Etude de M« Xavier COZANKT 
notaire à Morlaix, 7, rue de Paris 

A VENDRE A L'AMIABLE 
E n la v i l l e d e M O R L A I X 

Près le Cimetière de Sainl-ilarlin 

Un te r ra in clos 
à étal de jardin, d'une contenance de 
(Kit mètres carrés avec cabane en 
agglomères. 

Pour tous renseignements s'adresser 
à M« COZANET, notaire. 

DESIGNATION : 
E p la C o m m u n e d e R o s c o f f 

aux dépendances 
de la ferme du Grand Kerinenguy 

I 

Dos parais île lerrs dite " Parc-Kerzalzes " 
d'une contenance totale de 28 ares 

51 centiares, cadastrée section H, sous 
le numéro -180. 

Jouissance au l ' r mars 11)211. 
Mise à prix : 18.000 fr. 

II 

Due Parcelle de terre dite Parc-Feunleun-Paol 
d'une contenance totale de 0 ares 

21 centiares, cadastrée section A, sous 
le numéro 651 p. 

Jouissance au l«r janvier 1929. 
Mise à prix : 4.000 fr. 
IV 

Une Parcelle de terre dile c Ir-Goarem » 
ou Pure-liras 

d'une contenance totale de 40 ares 
40 Centires, cadastrée section C, sous 
les n°* 337 et 338, avec fossé au Sud. 

Jouissance immédiate. 
Mise il prix ; 15.000 fr. 

V 

One aulre parcelle dite " Parcquic-riléchau " 
d'une contenance totale de 13 a. S c., 
cadastrée section 1$, sous le N" 000, 
avec fossés au cerne, sauf au Nord-
Est. 

Jouissance au l«r Avril 1929. 
Mise ù prix : 10.000 fr. 

VI 

Un champ dit i Douar-Egais ) 
d'une contenance totale de 13 ares 

29 centiares, cadastré section C, sous 
les numéros 131 et 132. 

Jouissance au 29 septembre 1929. 
Mise <i prix : 2S.000 fr. 

Pour tous renseignements, s'adres-
ser à A!» COZANET, notaire. 

NOTA. — L'adjudication du champ 
dit Ptire-iir-Feimlcun (3«- lot) de l'ad-
judication n'aura pas lieu. 

Etude de M«' Xavier COZANET 
licencié cil droit, notaire à .Morlaix 

7, rue de Paris. 

ADJUDICATION VOLONTAIRE 
L e S a m e d i 27 O c t o b r e 192S 

n 11 heures 
H11 l'élude et par le ministère 

<lc M' COZANET 

Ei> l a c o m m u n e d e P l o u g o n v e n 

La Ferme du Laanay 
Iclle qu'Hic est actuellement tenue 
par Mme veuve l.e Nantir. 

Contenance totale : 2 11. 30 a. S(i e. 
Mise à prix : 8.000 fr 

Faculté de traiter avant l'adjudi-
cation. 

Pour tous renseignements, s'adres-
ser à M'- COZANET, notaire. 

:«'. hêtres, IS clit'ncs, châtaigniers, ' 
3 peupliers, 1 il', 1 sapin. 

Suit, au total, loti beaux arbres. 
10 "/o en sus. 

Pour visiter, s'adresser à Keruscar, 
le dimanche et, pour tous renseigne-
ments, à l'élude de M« COZANET. 

Elude de M* Xavier COZANET 
licencié en droit, notaire à Morlaix 

7, Hue de Paris 

A VENDRE A L'AMIABLE 
En la Ville de Morlaix 

U N IMMEUBLE 
d e R a p p o p t 

de construction récente, consistant en 

MAISON D'HABITATION 
ayant au rez-de-chaussée deux pièces 
et un magasin ; aux premier et deuxiè-
me étages, cinq pièces ; ^rand grenier 
au-dessus. 

Cave sous presque' toute la maison. 
Eau, cour, cabinets d'aisance, débar-
ras, grand atelier, 

ltevcnu très intéressant. 
Deux pièces libres et faculté de 

jouir immédiatement du rez-de-chaus-
sée et des dépendances. 

Pour visiter et tous renseignements, 
s'adreser à Mr COZANET, notaire. 

Elude de M* du PEN1IOAT 
notaire à Morlaix. 

A V E N D R A 
A Tnion-ar-Yiliu 

lìA' SAt.YI'-MAItriS-DES-CIIAMI'S 

M a i s o n 
ayant rcz-de-cliaussée de 3 pièces à 
feu et cuisine, premier étage ile qua-
tre pièces et un cabinet «le toilette, 
(¡renier au-dessus. Jardin. 

Hall, électricité. 
Jouissance prochaine. 

• HYGIÈNE ! • SANTÉ ! ; PROPRETÉ ! ! 
^«•••••••••••aui iuicaui iaaiKaai i iaaiEH^isiBB^fHiMHatis t is i i iaautuc^ 

N i 

P o u r c o n s e r v e r o u a m é l i o r e r v o t r e s . ' .nté 
f r é q u e n t e s l e s t r i s c o n f o r t a b l e s 

BAINS MODERNES 

Etude de M* du PEN1IOAT 
notaire à Morlaix. 

A V E N D R E A L 'AMIABLE 
A MOIII.AIX, au CliMeau-Trcmblant 

JVlaison 
I dç 4 pièces et dépendances, avec jar-
i din de X1M» mètres carrés environ. 
1 Jouissance immédiate. 

Etude de M* KEUDONCUFF, 
docteur en droit, notaire à Morlaix. 

A VENDRE I M M É D I A T E M E N T 
A .MOIII.AIX 

BATIMENTS ET TERRAINS 
bien placés, convenant à industrie. 

Jouissance immédiate. 

Etude de M« de LAFFOHEST 
notaire à Morlaix, rue Notre-Dame 

A VENDRE A L'AMIABLE 
E n la vil le d e MORLAIX 

On immeuble 
sis Graiuriine, X° 10 

élevé sur rez-de-chaussée de .'» étages 
et grenier. 

lit rue des Liwoirs. X» fi 
élevé sur grande cave de II étages «le 
5 pièces et grenier. 

Belle situation commerciale. 
Pour tous renseignements s'adresser 

à M« de LAFFOHEST, notaire. 

Elude Y.'' Guy-Hervé du PENIIOAT 
notaire à Morlaix. 

A V E N D R E A L 'AMIABLE 
Belle Ferme 

A Kc r i s i i p. e n P l c u é s c c l j 
comprenant maison d'habitation et 
d'exploitation en bon état et terres 
d'une contenance totale de 10 hecta-
res et demi environ. 

Jouissance au 21) Septembre 1929. 

Elude de M «• Xavier COZANET 
licencié en droit, notaire à Morlaix, 

7, rue «le Paris. j 

maison de Draperies en Gros 
dans la Hégion de Morlaix 

cherche un ou plusieurs associés en 
responsabilité limitée ou commandi-
taires jusqu'à concurrence dc2(MUMM) f. 

Pour tous renseignements, s'adres-
ser à M® COZANET, notaire. 

Etude de M- du PENIIOAT 
notaire à Morlaix. 

A L O U E R 
A MOULA IX. rue de Brest. A» ~>0 

1 e r é t a g e d e 5 p i è c e s 
e t u n e p i è c e a u é t a g e 

Kau, gaz, électricité. 

DlltKCTION GKNKIUI.K I)ES 
DOMAINES 

VENTE D'IMPORTANTS IMMEUBLES 
A MORLAIX 

Le Samedi 27 Octobre 1028, à M h. 31 
en l'Hôtel de Ville de Morlaix 

seront vendus aux enchères publiques 

I 

UNE IMPORTANTE CONSTRUCTION 
et TKKIÌAIN attenanl, situés à Mor-

laix (ancienne inlirmerie de bataillon). 
Contenance totale : Ì.10U mq. 

Mise à prix : 100.000 fr. 

II 

Un Teppain 
de (ï h. 5-1 a. 87 c., située à St-Martin-
dcs-Champs, prés Morlaix (ancien 
champ ile tir de garnison). 

Mise à prix ; 1.'>.000 fr. 

III 

U n T e p p a i n 
de 23 a. <IH situé à Morlaix (ancien 
gymnase de garnison). 

Mise à prix : 7.000 fr. 

Pour tous renseignements, s'adres-
ser à la Direction des Domaines à 
Quimper, 13, rue de Pont-l'Abbé et au 
bureau des Domaines de Morlaix (à 
l'Hôtel de Ville). 

Entrée en possession. - Facilités de 
paiement. 

, : A l l é e d e s E c o l e s — MCRLAIX 

S r ? ï 
8 £ • 
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Saaaa," 

• A B O N N E M E N T S : 6 OU 12 B A I N S - PRIX R É D U I T S • 
• • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • ' • • • • • • • • • • • • • • • • • S 

C I N É K O D A K ' S 

j CELTIC-RADIO 
J. PICART, 8, Place de Viarmes, Morlaix 

Téléphone 2.72 —WSM«. R. C. Morlaix 5352 

Etude de M' Xavier COZANET 
licencié en droit, notaire à Morlaix, 

7, rue de Paris. 

Vente d'Arbres 
Le M a r d i 2f O c t o b r e 192S 

a 13 h. 30 
A K e r u s c a r , e n L a n n é a n c u 

M" COZANKT vendra aux enchères 
publiques 

(en totalité ou par lois de toutes 
importances, au yrc. tles amateurs) : 

Etude de M* du PENIIOAT 
notaire à Morlaix. 

A VENDRE A L 'AMIABLE 
A MOIII.AIX, rue f.ambclla, N» 85 

JVlaisort 
de I I pièces et greniers. Jardin. Eau, 
gaz, éleclricilé. 

Jouisancc immédiate. 

V E S T E 

Nous avisons les dépositaires de 
Morlaix et sa région que nous avons 
chargé M. Que/furus, Place Emile-
Souveslre. de la distribution et du 
contrôle général de la vente du Phare. 

Tous les commerçants désirant ob-
tenir le dépôt de notre journal sont 
donc priés de s'adresser à lui. 
(•••••••••••••••••••a 

MM. 1rs Officiers ministériels 
sonI priés de bien vouloir foire 
pnrvenir le texte de leurs annon-
ces le jeudi, (muni midi, au plus 
tard, tut.v bureaux du journal. 
XI, place Thiers. Morluix. 
• •oniRiauaiui i i iaaai iaaiMiai i i i i i i i i 

1.1 PHARI: 
est exécuté par une 

équipe 
d'oiwricrs si/udiiiués 

L'Aillttinùlriilsur'tìirriinl : II. I.E 1-agadf.c:. 

Imprimerà L. B8SLB, 4H, Piace Thiers, Morlaix 

Meubles Modernes, Glaces, Sièges 

LE BÉÔN, Fabricant 
MORLAIX — 27, Rue du Mur — MORLAIX 

En Magasin le plus Grand Choix 

Banque Populaire du Finistère 
Société anonyme à Capital variable 

de Crédit au petit cl au moyen Commerce, à la petite et à lu moyenne Industrie 
Placée sous le contrôle de l'Etat 

MORLAIX - 2, Place du Dosscn, 2 -- MORLAIX 
T E L E P H O N B : S O 

AVANCES SPÉCIALES A L 'HOTELLERIE A A L 'ARTISANAT 
Toutes Opérations de Banque & de Bourse 

• • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • » • • • • • • • • • • • • • • • • • a • • 

j V o t r e C H E M I N É E T I R E M ? ; 

• E S S A Y E Z ! 
• • 

I N O V E L T O I L ! 
• • 

S Standard Caucasien des Huiles minérales : 
m 

• Un service rapide 

Les meilleures conditions 

Le maximum de garantie 

Pour toutes les quantités 

| Agents géaéraax : COZANET & NOURRY 
2f, P l a c e T h i e r s • 

M O R L A I X • 

TELEPHONE : 2-7-4 

Plus de % fols le tirage d'une cheminée ordinaire 
Plus de 2 fois le tirage du meilleur aspirateur existant 

o f f i c i e l l e m e n t g a r a n t i p a r le L a b o r a t o i r e 

d e l ' I n s t i t u t A é r o t e c h n i q u e d e S a i n t - C y r l 'Ecole 
(.18 Novembre 19271 

I J V I O R V ^ N » l'Hermita£e, MORLAIX • 
¡5 • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • a • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • 

Constructions Mécaniques 
Serrurerie - Persiennes 

Ridîaux Métalliques 
MOTEURS 

Machines Agricoles 
Cannelage & Polissage 

de cylindres 

Hangars Industriels & Agricoles 
T R O A D E C & BÉCAM 

I n g e n ' K. c P . 
14. R u e du P o r s m c i t r t p r é s la t i a r e ) 

MCRLAIX (Finistère) 
J-'ölöpliono : S 3 

FONDERÌE DE BRONZE 

••••••••••••••••»••••••»••••••••••••a • 2 
! L a x a t i v e s [j 

D e p u r a t i v c s 
A n t i b i l i e u s e s 

{Pilules LIBERIA j 
• 5 
S DOSE : une ou deux Pilules le soir • 
• 
S En vente toutes Pharmacies 
• 

I Dépôt : 9 , Rds Gerool , M OR LUI X i 
1•••••••••••••••••••••••••••••••••••rfi 

AGRICULTEURS ! 
P o u r a v o i r u n e BONNE RÉCOLTE. . . 

11 f a u t a v o i r u n e BONNE S E M E N C E 1 

Où avoir une bonne semence, sinon dans une maison sérieuse ? 

Or_. le C o m p t o i r A g r i c o l e d e T r é g u i e r vous donnera 
à la fois les conseils techniques dictés par sa longue expérience sur 
les meilleures variétés que vous devez employer pour vos terres et 
toutes garanties, étant sur place en Bretagne. 

Vous profiterez du perfectionnement de ses deux usines r 
BEOVRY pour les semences du Nord ; 

TREGUIER pour les blés du Nord acclimatés en Bretagne (légion 
Tréguier), blés d'un prix inférieur et d'un rendement supérieur. 

CULTIVATEURS... achetez vos semences au C o m p t o i r a g r i c o l e 
f r a n ç a i s e t C o m p t o i r a g r i c o l e d e T r é g u i e r r é u n i s , 
qui vous donnera toujours entière satisfaction. 

Représentants demandés Téléphone (16 Tréguier 

• • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • 

A s s a r e z - v o y s contre l ' I n c e n d i e 
s u r la Vie 

contre les Accidents à <( l 'Abeille » 
Jean A R T U R 
A g e n t G é n é r a l à M O R L A I X 

N. B. — B u r e a u x t r a n s f é r é s : I m p a s s e CUiai d e T r é g u i e r 
à M o r l a i x , à c o m p t e r d u 1 e r O c t o b r e 1928 ( T é l é p h o n e f4> 

Mlles V T ï / ~ / » \ I professeurs de Musique. (P iano, violon, accom-
I M v v L paiiiiL'ïiicnt, solfège). 13, place des Jacobins, M O H I . A I X . 

• • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • a 

• • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • a 

! C I T R O Ë N ! 

G a r a g e M E R E R 

20, litte de Paris - Tél. 1-36 MORLAIX 
• • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • a 

Huiles FAVOR . 
Lubrifiant supérieur pour Autos | 

A g e n t G é n é r a l 

J " . J E & A D E N 

18, R u e V i l l e n e u v e 

M O R L A I X 
•••••»•»•••«••«•••••••••••••••••••a 

L. KAIGRE 

14, Rue Amiral-Linois BREST 

Un bon REMÈDE 
contre la TOUX 

= L E S l l t O P 
L E S P A S T I L L E S F A R M A 

Dépôt Générai : Pharmacie VIXCEKT 
Piace Thiers f p r ù s le Viaduc). MORLAIX 

ÉBÉNISTERIE -> MENUISERIE 

G U E Z E N N E C & B E L L E G s 
4, Rue Longue — 13, Rue Gambetta 

MORLAIX » 

Meubles tous styles - Chêne ou Acajou massif £ 

LITERIE 
Qualité garantie — Fabrication soignée S 

Prix défiant toute Concurrence 
a Téléphone 2-Jl - Regis t re du Commerce , Merlaix 886 [ 

Certifié par l 'Administrateur-Gér»nt souss igné Pour légalisation, 

I-
-
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